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personnes assistent à la 


proclamation du dogme de l'Assomption 


36 cardinaux et près de 500 évêques participérent à la cérémonie inoubliable. 
La foule se déployait sur une distance de trois quarts de mille. 
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Centenaire du rétablissement de la hiérarchie en Angleterre 


PRINCE-ALBERT, Sask. 
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Le boycottage de l'Espagne 
est partiellement levé 


Truman opposé à ce que les Etats-Unis nomment un 
ambassadeur en Espagne. 
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de la dernière fin de semaine. 
Quand on voit Bentley à l'oeuvre 
Len a l'impression qu'il aime tel- 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 


Optométriste et Opticien 
Tél. 927 850 -— 926 749 
ème étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Bureau ouvert toute la 


journée le samedi, 
Ferme le mercredi à 1 h. p.m. 


Diplômés du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


RU morluaire 


Desjardins — McGee 
138, bivd Dollard St-Bonitace 


Tél. 201 467 


e personne sensée est d'avis que le contrôle de la 


circulation des véhicules est l'un des plus grands problèmes 
€ jues du pays. Le problème est plus important que celui du 
feu e que, chaque année, il fait plus de victimes et détruit 


riétés; il est plus grand que celui des crimes, parce 
toute l'humanité. Chaque homme, femme ou 
narche ou voyage en auto peut être victime à toute 


ite où il se trouve sur la route ou la rue 


plus de prof 


Faites votre part pour sauver des vies — 
Lisez et tenez compte de tous 
les signaux de la circulation! 


Soyez prudents — La vie que vous épargnerez 
peut être la vôtre! 


Publié dans l'intérêt de la Sécurité Publique par 


Shea’ s Winnipeg Brewery Ltd. 


MD-268 


You CAN 8E SURE.. 


a- |! 


de ses| 


souvent l'occasion de l'écrire, est | 


centre de la ligue Nationale. Ses | 


CA LIPDERTE ET LE PATRIOTE 


lement le jeu qu'il doit s'amuser 
même dans les situations les plus 
corsées. Bentley, qui est un 
eur propre, rapide et scientifique, 
mérite l'adrniration de tous pour 


plit à Toronto cette année 


Claney va bien 
rsqu on 


i 


premierement de ren- 


se occupe 
sp au CKey tres po- 
1 lle. Puis il! 
à former %s)] 
et à se faire 
! amateurs de hoc- 
key de la métropole canadienne. 
Les deux tâches n'étaient pas fa. 
ciles! Clancy avait sous la main 
un groupe imposant de recrues, 
quelques vétérans usés, et peu 
d'amis à Montréal. Les premiers 
| mois de la saison furent désas- 


treux pour Clancy et son club. 
Eliminés dès le mois de janvier, 
le club Cincinnati se réveilla sou- 
dainement et termina l'hiver en 
beauté. 
Clancy a prouvé sa réelle va- 
leur cette année, alors qu'à sa 
ieuxième saison comme instruc- 
teur il maintient son équipe en 
tête de la ligue et fait adopter 
à ses joueürs une allure vraiment 
| surprenante. Et, pourtant, 
hangements n'ont pas été nom- 
breux sur l'alignement de 
ub. Privé des services de Ger- 
MeNeil, qui brille pour les 
Canadiens, Clancy a su tout de 
même inculquer à ses joueurs 
| cet esprit combattif qui l’animait 
É de sa carrière de joueur de 
| 
1 
| 


hockey. S'il ne fut pas très po- 
pulaire comme arbitre, Clancy a 
su tout de même devenir popu- 
laire comme instructeur. C'est ce 
| que la direction des Canadiens 
de Montréal désirait. 

Encore la quête 

Une dépêche laconique parue 
dans les journaux de la fin de 
semaine dernière rous apprenait 
qu'on faisait encore la quête pour 
l'équipe de hockey qui nous re- 
présentera en Europe l'hiver pro- 
chain. La riche C.A.H.A. pour- 
rait certainement faire mieux que 
de laisser ce club tomber, après 
être venue à un cheveu de nous 


nois, en capitulant devant les 
pressions européennes, il y a quel- 
ques années. 

Sans le sous 


d'une maladie qui le minait de- 
puis quelques années déjà. Alex- 
ander fut, avec Chris Mathewson, 
un des meilleurs lanceurs de ba- 
seball des années qui suivirent 
la guerre de 1914-18. I] remporta 
plus de 300 victoires, écrivit de 
nombreux chapitres au livre des 
records des ligues majeures, et 
passa au Temple du Renom, du 
baseball, avant son décès. Ce 
grand athlète avait eu le temps 
de ramasser un peu d'argent lors 
de sa prolifique carrière, mais, 
on à appris à sa mort que Cle- 
veland n'avait pas le sou, et qu'il 
vivait d'une pension que le base- 
ball majeur lui accordait. 

Il est regrettable d'avoir à rap- 
peler cet état de chose sur la 
tombe de celui qui fui pendant 
de nombreuses années l'idole de 
la jeunesse de deux pays. Mais 
il se peut aussi que cet exemple 
encore si près de nous serve à 
démontrer aux jeunes qui ambi- 
tionnent de faire du sport une 
carrière, qu'ils auront besoin de 
quelque chose autre pour re- 
tomber sur leurs deux pieds, une 
fois leurs beaux jours de gloire 
terminés. La gloire vient vite 
dans les sports, mais ceux qui 
n'ont qu'un bon bras; et une mau- 
vaise tête, ne finissent pas tou- 
jours glorieusement, 


"Les Variétés 
Françaises” 
à CKSB 


Votre F n 
manche 


lièrement 


mme favori du di- 
vous revint reégu- 
les ondes de votre 


sur 


poste français, à l'heure habi- 
tuelle, 8 h. 05, sous la direction | 
ie M. Lucien Daoust. Syntonisez | 


à 1250, le dimanche 12 novembre, 

| et vous aurez le plaisir d'entendre 
le Dr J.-J. Trudel dans des réci- 
tations appropriées. Aussi la jeu- 
ne chanteuse Lucille Mahé. L'é- 
mission suivante des “Variétés 
Françaises”, le dimanche 19 no- 
vembre, mettra en vedette Mlle 
Jeannine Bruyère, dans un con- 
cert varié. 


Soyez des hommes et de grâce 
comptez-vous pour quelque chose; 
| sachez vouloir et vouloir sérieu- 
|sement. Ce n'est pas d'orgueil 
| qu'il s'agit mais de dignité. 
| LACORDAIRE. 


HFITS 
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NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ans au service des maisons privées et des industrios'" 


F. BOISSELLE 
Représentent pour 
$t-Bonitace et Norwood 
Téléphone: 201 793 


Cherbon et ‘Coke 
Pour les clients avisés 
Chorbon pour foyer automatique, 


$11.05 le tonne et plus 


Bureau et dépôt de charbont 
Pembina et Warsaw, 
Winnipeg 


Teléphore: 42 866 


| Radio- 


; ; | VENDREDI 19 NOV. 
l gnilique retour qu'il accom- 


les | 


son | 


empêcher de participer à ces tour. | 


Grover “Cleveland” Alexander | 
est décédé au début de la semai- | 
ne, à l'âge ‘de 62 ans, des suites | 


l 


| 
(1250 xilocycies) | 
| 
{ 
| 
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805-—Rendez-vous des 


teunes 


Du lundi ou vendredi 
inclusrvement 
16—DLuverrurt 


T16—Sans ceremonie 
7130—Nouvelles 


145-Commentaire 
nouvelles — 
Souchan 
S00—Nouve.les 
805— Variétés 
françaises 
830—Mémoires du Dr 
1 ert 
d'histoire 


ces 
Louis 


trappeurs | 735-Pr vatir 
815—Un homme et son : 0 ef. ru Abbe Groulx | 
péché | t 0051 Meur st 
9.2 {ate arision cuvelise + - en a se 
a5— ; : émonie 10 r = 
9.2 Nouvelles pe À ge vais 1010—Fin des émissions 
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2191 Qu Quigee VIA sienne | “7 PURES 
15—Billy Wor — ps Peas 
| | our 13%0=Les Nations du 
930—Truis de Québec È 15 Sevltèus que Vannobe 
1040—Nouvelles 930-—Méli mélo ou 8.00— Nouvelles 
|10.06—L'heure exquise 1 Historiettes 805—Rendez-vous ées 
| 1100—Nouvelles | 845-Blanc ou Noir . rappeurs 
1105—0 CANADA! 10:1—Nouvelles 8.15-—Un homme et son | 
Nov | 005—La marchande péché 
SAMEDI 11 NOV. { cconome 8.30—A) "ses Norwoug 
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| 7235-—Prière du matin 
145—Sans cérémonie 
&.00— Nouvelles 

| 805-Sans cérémonie 

| #00— Nouvelles 

| 9.10—Chansonnette du 


11.00— Nouvelles 
1105—AI6 Manitoba! 
1200—Nouvellies 
1205—Conditien des | 
routes - horaire | 
1210—Marché aux | 
bestiaux | 


910— Ve du Québec 
R15—Amérique latine 
9 30—Micro-reportage 
luiwÿ—Nouvelles 
10.05—L'Heure 
1100— Nouvelles 


exquise 


<- 1215—En vedette EL 
9.15--Saviez-vous que + FMPAR c 
9 30—Historiettes LL 0 ee pme MARDI 14 NOVEMBRE 
1! Eve 100—Nouvelies | 730—Railliement du rire 
Ep LA Runque de mate | 14 Nestaies 
_ u ‘4 | 3 
1015—Le Club, des 126Ertans d'ondes | S08-Rendes-vous .des 
. 00€ ! t ur: 
61 DL, Smioers . pa 248 og | #8 18. Un Dome et son 
00—Nouve 00 N éché 
1105—AI10 Manitoba 1 SUR, 8.30— Radio- Théâtre 
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1205—Condition des 405—Ranch 1250 |  9.05—Intermède 
routes - horaire {suite} | 910—Voix du Québec 
1215—En vedette 415—$. D. S. | 915-Concért léger 
2.30—Diner en musique | 445—Radio sacré-Coeur |  9.30—Chronique 
1245—Au clavier 500—Nouvelles | . littéraire ? 
1.00— Nouvelles | 505-—Le Club des | ,945—Musique de rêve 
| 1.10— Musique de sieste Jeunes 10.uu— Nouvelles 
200 Concert + LI unogepide | 1108-Nouveles 
2 oncert en / u es / 
F miniature . gunee, (suite) 1105+0 CANADA! 
00— Nouvelles 00— Nouvelles AR 
| 305—Ranch 1250 Le mr PS ” MERCREDI 15 NOV. 
| 400—Nouvelies parade des 130—A votre santé 
| 405—Ranch 1250 res “y | 745-Triganes 
(suite) | es.-Nonere sport. | 8-00—Nouvelles 
| 8.00 Nouvelles | 630—Musique! Musi- | 5-05—KRendez-vous des 
| © V - | trappeurs 
05— ue! usique! 
| Xe Pete | 1.00—Nouvelles 8.15 Un homme et son | 
l'Immaculée JR LIRE 8.30—Eureita ! 


| #20-Gniete du jour 
| 545-Les sports au 
| Cercle Ouvrier 
555-—Condition des 


700— Nouvelles 


8.30—Avant-première 

9.00— Nouvelles 

9.05—Les refrains que 
vous aimez 

930—La veillée du 

| samedi soir 

! 10.00—Nouvelles 


6.30—Nos 


| Le nombre des correspondants 
à nos différents programmes aug- 
| mente de semaine en semaine et 
c'est très encourageant pour ceux 
qui ont la responsabilité de ces 
programmes. Cependant, il sem- 
ble que ce soient toujours les mé- 
mes qui s'intéressent à nos émis- 
| sions et qui nous font des critiques 
ou qui nous of- 
frent des sug- 
gestions pour nos 
programmes, 
Nous osons espé- 
rer que plus de 
nos auditeurs 
prendront part à 
nos programmes 
d'une façon acti- 
ve en nous fai- 


sant part de 
leurs impres- 
sions, 


S. Exc. Mgr Cabana 
Dimanche prochain, le 12 no- 
| vembre, S. Exc. Mgr Georges Ca- 
bana, archevêque coadjuteur de 
St-Boniface, parlera à tous ses 
| fidèles à l’occasion de la grande 
Campagne de Souscription en fa- 
veur des oeuvres diocésaines. Son 
Excellence sera dans nos studios 
de 1 h. 30 à 1 h. 45. Nous invi- 
tons tous nos auditeurs à pren- 
dre note de cette importante cau- 
serie. 


Mlle Y. de Montigny 

Le dimanche 12 également, au 
programme “Les Artistes 
CKSB”, vous entendrez 
Yvette de Montigny, pianiste, 
Mlle de Montigny a joué plu- 
sieurs fois sur les ondes de CKSB, 
Elle est de retour au Manitoba 
après avoir poursuivi ses études 
aux Etats-Unis; nos auditeurs se- 
ront assurés d’un régal artistique 
dimanche prochain. 


La colonie belge 


Mille 


10.05—L'heure exquise 


routes 1100— Nouvelles | 9.30—Changement de 
5-00—Nouvelles 1105—0O CANADA! 00. Miles 
Enr gr PR des DIMANCHE # NOV. 1008—L'heure exquise | 
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que! Musique! 1:30—Tour de valse | 7.30-—Lev Learn 
” péra rench 
La = ms sel 3.00--Rythmes |  8.00—Nouvelles | 
1308 Va “e se 330—En vedette | 8.05—Rendez-vous des 
: gr Pres es EE 4.00—Moments trappeurs 
| AE + unshine Boys symphoniques 8.15-Un homme et son 
2 3 tra) pis 445—Causerie Déché 
| 805—Rendez-vous des 5.00—Le ciel par-dessus 8.30—Biny Lenhart et 
SONpeurs les toits | ses tavernaires 
8.15—Emile Beaulieu 530—Heure religieuse 9.00— Nouvelles | 
et son trio 


6.00— Nouvelles 
6.05--Opérettes 
albums 
R.C.A 
7.00— Nouvelles 
7.05—Intermède 
715—Missions d'Afrique 
7.30—Artistes de CK 


de 


#.00— Nouvelies 
98.05—Intermède 
810—Voix du Québec 
9:5—Yvonne 


| 9.05—Intermède 
9.10—-Voix du Québec 
915—Amérique latine 
9.30—Théâtre populaire 
10.00— Nouvelles 
| 10.05—L'heure 
| 11.00—Nouvelles 
B | 1105—0O CANADAI 


Victor 


exquise 


chantés d'apprendre que “Slim 
Martin et ses Sunshine Boys’’ sont 


maintenant entendus sur les on- 
des de CKSB tous les samedis 
soirs de 7 h. 30 à 8 h. 


Mémoires du Dr J.-0, Lambert 


Au programme ‘Mémoires du 
Dr J.-0., Lambert”, le dimanche 
12 novembre, vous entendrez 
“L'Ile des Revenants”, C'est la 
Martinique, ainsi nommée parce 
que ceux qui l'ont connue veu- 
lent y aborder de nouveau. René 
Verdier, le fils d’un riche indus- 
triel français, a fui la civilisa- 
tion. Il revient au bout de cinq 


ans avec Youma, une gentille 
créole. Ses parents accueillent 
celle-ci durement. Et le drame 


éclate quand l'ancienne fiancée 
de René apparaît et veut recon- 
quérir son amour perdu... Un 
autre texte intéressant tiré des 
“Mémoires du docteur Lambert”, 


+ Ala Chambre | 
des Communes 


oo 


te | 
(Suite de la troisième page) | 
Le communisme 
Comme plusieurs organismes 
du même genre, la Chambre de 
Commerce canadienne favorise | 
la venue en plus grand nombre | 
de nouveaux immigrants au Ca- 
nada. Elle tient toutefois à si- 
gnaler que cette politique devrait 
en être une de sélection soignée, 
Le mémoire de la Chambre rap- | 
porte une déclaration des auto-| 
rités canadiennes à l'effet que| 
“dans un monde où les distances | 
sont de moins en moins considéra- 


bles et où règne l'insécurité in-| 


Le lundi 13 novembre, au pro- | ternationale, nous devons recon- | 


gramme ‘“Les Nations du Mani- 
toba”, la colonie belge de St-Bo- 
niface fera les frais du program- 
me 

Programmes remis en onde 

Vous remarquerez également 
| que programme “Le Rendez- 
vous des Trappeurs” présenté 
avec les hommages de Sydney I. 
Robinson Fur Company est re- 
les ondes de CKSB tous 
de la semaine, soit du 
lundi au samedi 
de 8 h. 05 à 8 h, 10. 

Nous voulons également vous 
souligner que “Le Bulletin des 
Agriculteurs” présenté avec les 
hommages des représentants Mas- 
sey-Harris de nos centres français 
reviendra sur les ondes de CKSB 
à compter du ler décembre. 

“Les Aventures de Sherlock 
Holmes” que l'on faisait enten.- 
dre le mardi soir à 9 h. 30 était 
un programme d'été et la der- 
nière émission de cette série a 
été entendue mardi dernier. D'ici 
quelques semaines nous avons 
remplacé ce programme par “La 
Chronique Littéraire” et un quart 
d'heure de “Musique de Rêve”, 
mais dès le commencement de 
décembre, “L'Ecole des Parents” 
sera de nouveau sur les ondes. 
Plusieurs personnes nous ont 
écrit, d'autres nous ont télépho- 
né pour savoir si ce programme, 
“L'Ecole des Parents”, nous re- 


1 
1e 


apprenait cette semaine que cet- 
te émission a recommencé à Mont- 
réal le 7 novembre et dès qu'elle 


| aura été entendue sur les ondes 


du poste CBK, Watrous, nous la 
retransmettrons ici à CKSB,. 


Changement de décors 
1 


“Changement de décors”, Gaston 
Tessier — à qui on en a confié 


un 


programme-surprise 
Les amateurs de 


bon vieux temps 


la musique 
seront en 


au Nn- 


inclusivement, | 


viendrait cette année. On nous! 


e mercredi 15 au programme | 


la responsabilité — nous ménage 


| 


naître le danger qu'il y a pour 
une population peu nombreuse 
qui essaie de garder pour elle- 
même un territoire aussi riche”, 
Elle partage cette opinion. Puis 
elle ajoute que le Canada ne peut 
développer richess 
naturelles possibles et équilibrer | 
son économie sans 


espérer ses 


a iditions | 
substantielles à 
actuelle, 


notre population 

Enfin, en se pr 
le communisme, la Chambre de 
Commerce canadienne demande 
au gouvernement fédéral de dé-| 
porter les agitateurs communis- 
tes au Canada. 

Le mémoire annuel que la 
Chambre présente aux autorités 
fédérales renferme toujours des 
suggestions intéressantes. Cette 
année, comme par le passé, les 
recommandations de la Chambre 
de Commerce canadienne n’ont 
pas déçu ceux qui s'intéressent, de 
près ou de loin, aux activités 
de cette importante fédération. 


VOLCANO 


LIMITÉE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard, 
gérant général 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 


202, rue Provencher, St-Boniface. 
Représentants locoux 


onçant contre | 


| Un million de 


Saint-Boniface 


RS 


| 


| clamée reine par tous les choeurs 


| des saints”. 


| me ‘que le St-Père a promulgué 


Winnipeg, Man 


personnes assistent à la 
proclamation ... 


(Suite de la première page) 


Répondant en latin, le pape «a 
at € iesirait rier. Il éleva la 
voix l'assistance di- 


le 10 novembre 1950 


The Western Savings 
& Loan Association 


Editice Paris, Winnipeg, Man. 


reator s'ane : Actif au-dessus de $29,000,000.00 
Q BUREAUX DE L'OUEST 
1 CALGARY: 221A, Se ave Ouest; EDMONTOP!. 504 Edifice Agency; 
1 cie SASKATOON: 407, Editice Avenue; REGINA MeCollu 
d'acclome BRANDON: 1, Edifice R Bank 


Pr ntife | 


X pour 


les du 


ie la cha- | 
"tr Précieux-Sang 


mailuier 
Partie de cartes 


sonner. | 


Voici le résultat de la partie 
les ca- 


{Cartes du 31 octobre: 


res, 


ae 


aines G autres egli-| Prix de 5 mains: Mme E. Var 
ie se mirent aussi en | dal; MM. À. Joyal et S. Mulc 
L | MM. J. Demeule, H. Sourisseau et 
alle, on a célébré | Alex. Boulet: M. Alex. Souris 
t daris toutes les cathé- | seau 
s et églises du monde, | Prix de pool: ler, Mme M.-L 
Fils d'une seule mère Bernier; 2ème, Mme J. Hamson 
Au irs d'une brève allocution! Prix d'entrée: Mme A. Bour- 
er après le “Te Deum”,!geois 
€ a dit que le monde! Tirage: Mmes W. Heppensthal, 


ore la paix et 


|R. Gorge, A. Fontaine, F. Léger, 


Monnin, Grafton & 


Deniset 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chambre 4 
Editice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man 
Tél. ?27 348 


Régnier & Magera 


l & s les hommes, les |J. Lebleu, J. Bourdon, H. Desro AVOCATS . NOTAIRES 

: éfugiés, les persé- | chers; Milles Claire Grégoire, J Pratique générale du droit 

cuté bras sans travail, les | Badiou, M. Deslauriers, Yvette 

ans abri, à devenir les fils d’u- | Courteau, A. Proteau: MM. J 216, EDIFICE MciNTYRE 

ne ! Marie | Lagacé, A. Sourisseau, Pierre Téléphone 923 924 

. e en a dit le pape, est | Bourrier, Léo Marchand, M. Du ——— - 

déch par la haine et les con- |reault, Frère Beaulieu 

flits; l'amour et la fraternité dans| Donatrices: Mmes J. Robitaill A.-J.-H. Dubuc 

- “4 La À | s: 1 s J. tail] 

APE Tu |C. Buffet, H. Monnier, M. Oui- AVOCAT ET NOTAIRE 

Reine de l'univers” et “humble met, G. Boulet, W. McDona!d, A. 185, ave Provencher St-Bonitace 

di obécure jeune fille de Naza. | Badiou, A. Léger, J. Berthelette Près de la Banque iienne 

reth”. ae |A, L'Espérance, H. Lussier, P Nationale 
Finalement, il a demandé à | Hébert et L. Marchand. Téléphone: 

tous de prier. Cardinaux, arche- | Le comité en charge remercie | Bureau: 201 801 Kesidence: 203 636 

vêques, patriarches, évêques et |tous et chacun pour leur part du |Elaide dans es ours ce Comte Cour 

fidèles se sont agenouillés comme | succès de cette partie. eue SHOUNONS ne eo À se 

sn * a ul £ A F vour règlements d'affaires Fait di 

en ae vent avait déferlé Tableau d'honneur d'octobre notartat pour le Canadn et les vays 

sur a ace. î étrangers 

, A haute po, le ét * a a 8- Grade IX: Suzanne Filteau | TS AT LA ÉRRMOEEE 

lors récité la prière qu'il a com- | 90%, Thérèse Champagne 89, Ro- 2 ’ 

posée en l'honneur de Marie, se-Marie Bacon 88. Léon-H. Bénard, CR., 
“Nous croyons avec toute la| Grade VIII: Aurore DeMonti- | Avocat et notaire 
rveur de notre foi en votre 


somption triomphante corps et 


: 2 bert 88, 
âme dans le ciel, où vous êtes ac- 


Grade 
des toutes les légions 


anges et 


noski 83. 

A la fin de cette prière et d'au- 
tres oraisons, une autre vague 
d'acclamations s'éleva de la fou- 
le, le pape et son vaste cortège 
s'engagèrent lentement dans la 
basilique 

C'est là que se déroula la deu- 
xième partie de la cérémonie, une 
messe pontificale 


90, Jeannine Nault 
Gauthier 85. 


86, 


nette Desautels 90. 

Grade Ill: 
ne 96, Denis Thomas 96, 
Fontaine 95. 


Evénement sans précédent 


La cérémonie dans son ensem- 
ble est sans précédent sous plu- 
sieurs aspects. Les historiens au 
Vatican n'ont pu relever dans les 
annales de l'Eglise de rassemble- 
ment aussi considérable de catho- 
liques, en partie parce qu’au 
Moyen âge alors que la ferveur 
religieuse était très grande les 
moyens de déplacement étaient 
peu développés. 

La proclamation papale de ce 
dogme est la première du gen- 
re depuis une centaine d'années 
et la deuxième faite jusqu'ici sans 
la convocation au préalable d'un 
concile oecuménique. 

La seule autre proclamation du 
genre eut lieu en 1854, lorsque le 
pape Pie X définit le dogme de 
l’Immaculée Conception de Ja 
vierge Marie. 

Le dogme antérieur à celui de 
l'Assomption est celui qui re- 
connut, en 1870, l'infaillibilité du 
pape lorsqu'il parle “ex cathe- 
dra’” en matière de dogme et de 
morale, C'est en vertu de ce dog- 


Hunter 89. 


Jeannine Marie 


neault. 


Ferland, 


bert Gauthier, 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 


136, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone 201 137-8 


annonce une réduction 
substantielle dans les 
taux d'assurance-incendie 
pour résidences privées 
et les contenus. 


le nouveau dogme de foi, 


Hätez-vous avant qu'il ne soit 
trop tard, 


Informations gratuites. 


Billets de voyage 


Chemin de fer —— Paquebot 
Avion 
Aussi réservations et itinéraires 


Assurances 
Incendies — Automobiles 
Toutes les lignes 


avec une troupe 
de musiciens 


Mardi et mercredi 
21 et 22 novembre 
"LA SENSATION DE LA SAISON 

— Figaro, Paris, 


ssècient à fond leur sujet . . . ont des costumes élégants . . . 
art de mise en scène, Sujata est charmante, attrayante, ses 


Tous deux 
beaucoup 
mains sont extraordinaires. Leurs Costumes sont exceptionnellement 


beaux, vraiment ravissants, ‘Paravu* et “Danse de Manipur" étaient 
tout à fait prenantes. 


. — John Martin, N, Y, Times, 14 mars 1949, 


Sujata et Asoka, danseurs indiens qui remportèrent un succès éclatant 
aris et au Canada, attirèrent une foule nombreuse et enthousiaste de 
spectateurs au théâtre Ziegfeld. Leurs danses étaient vivantes et accom- 


’ El rte. 
rade” ondenlre dr — New York Daily News, 14 mars 1949, 


lis sont maitres dans l'art de la danse et ils ont charmé une foule com- 
pacte de spectateurs qui manifestèrent leur enthousiasme par six rappels. 


— Los Angeles Examiner, 16 janvier 1950, 


“L'exécution de leurs danses était superbe; ce fut un spectacle épatant 
qui suscila des applaudissements frénétiques.” 


— Pat Pearce, Montreal Herald, 23 janvier 1949. 


“Ce fut une soirée merveilleuse de perfurmance théâtrale ” 
— Herbert Whittaker, Montreal Gazette, 23 janvier 1949. 


Théâtre Playhouse 


Billets: 120 — 1.50 — 2.00 — 2.50 — 3.00 (taxe incluse) 


En venie actuellement 


Envoyez votre commande maintenant à Elizabeth Zimmerman, 
3-264, Wellington Crescent — Téléphone 41 112 


Apres le 11 novembre, à Dominion News Ageney 


gny 21, Laura Nauit 89, Eva Hé. | 


VII: Irène Hébert 95, | 
Yvonne Owens 85, Maylene J 


el 
ë 


Grade VI: Jacqueline Desautels 
Ernest 


Grade V: Paul Turenne 85, Ro- 
se Marion 81, Denise Beaudry 80. 
Grade IV: Marcelle Sourisseau 
93, Dolorès Dureault 90, Jean- 


Edouard Préfontai- 
Rose 


Grade II A: Lorraine Meunier 
90, Evelyne Labelle 89, Donna 


Grade II B: Rachel Degagné, 
Da- 


Grade I: Bernard Léger, Gil- 


| Edifice Banque Canadienne Nationale 


431, rue Main Winnipeg, Man 
| 

| Tei.: 927 348 

| = 


Clifford W. Brock 


C.R., MA., LLB 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de ia ville de 


Aviseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset Winnipeg 
Téléphone 928 820 
oem avenue Provencher St-Honiface 


St-Honiface 


| Dr A.-G. Dandenault 


| M.D. F.A.C.sS. 
CHIRURGIE + GOITRE 
TELEPHONE 928 648 


415, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reine 


Heures de bureau: 3 h 4 6 h p.m ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
| rél.— Bureau: 024 843 Rés: 44 58) 


Si eppelss L] 


109 
Dr E.-J. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


| 702, éditice Great Western 
356, rue Main Tél. 924 955 


l'on ne répond pas, 
‘Doctor's Registry" 


Dr G.-M. LoFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


720, rue Sherbrooke 
| Téléphone 21 170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, éditice Boyd WINNIPEG 


Dr G. Létienne 


MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 


601, édifice Medical Arts, Winnipeg 
Tél.: Rés. 201 039 - Bureau 926 881 


Téléphones: 
201 927 Rés.: 201 784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN - CHIRURGIEN 
| Exumen prénuptial du sang 


| Dr Roy G. Spink 
DENTISTE 
155, ave Provencher 


St-Boniface 


Dr R.-A. Jacques 
et 
Dr J.-M. Huot 


118, rue Morace 
Col» Horace et Taché 
Médecine générale chirurgie 
gynécologie obstétrique et 
maladies des poumons 
Heures de consultation: 
1h 308 6h. p.m. 
le samedi: 11 h. à midi. 
Rés. Dr Jacques: 20! 364 
Rés. Dr Huot: 201 701 


Tél: 204 828 


Dr Henri Guyot 
Médecine - Chirurgie 


Obstétrique Gyné 


Spécialité 
Maternités et maladies des femmes 


580, rue Aulneau St-Honiface, Man. 


Téléphone: 201 696 


| Dr J.-J.-A. Bourgouin 


| Malodies Rectoles et des Voies 

| Genito-Urinoires 

| réi Bésidence 44 310 — Bureau 928 941 
201, édifice Medical Arts, Winnipeg 

! 2 à 5h pr 
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nette (qui fait honneur à la pa- | "*"°"* 'ORRNSE _ Le dimanche 5 novembre, à |fité de la Fête du ler novembre guerre, 314% 101 50—102 00 
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embaell 0 REP en Ni à : A APRAES-RPOESS ( 1 rémonie spéciale eut lieu à l'é-| Mile Valérie Paradis a été as- sene emprunt de la 
suite accompagner le h L : ÿ . 12.7 
ellage et express. +0 M 1 1 ex PA rh # vs ç +” glise de Ste-Rose. sister au mariage de sa nièce Bernard Rosner PA ph 3 # 102 00—102 75 
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| eaao ake ë li ces er- n ent de passage: le 
! d k niers, mentionnons: le R G. M. et Mme Amédée Plamon- | O. Fournier, O.M.I., provincial, le | (Bureau à l'ouest du Bureau de Poste) 


Fr + | 
Crépeau, O.M.I. curé, et je R. P. don et leur fi Aurélien, sont |[R. P. C. Latour, O.MI. économe | Tél: Bureau: 1166 hésidence: 2278 
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provincial, le R. P+ Sylvestre, 


lat ue Ÿ F { Ne | 
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issurer la paix dans le monde Fort qui nous ont encouragés, en| M. et Mme L. Thieven, de Ben- Naissances vds: ot ÉriER 
\ f Er icuHer les dames 4T ont col-| son, Sask., ainsi que leur fils et A M. et Mme Rodolphe Ar- (hpecialistes- de la vue) 
ut \ui u e ja aboré généreusemen à an | 1 M t Mme Ai 
d'hui plus que jamais, il faut que le Canada et les autres pays libres restent | de . € r jé ps te e SUCCES | son épouse, étaient en visite chez | chambault, une fille Anne-Marie 1105, AVE CENTRALE 
lorts en face du danger d'agression qui menace nos familles et notre mode de vie. Rob moe pére . + 4 Mme F. Dubreuil et autres amis | Dolori Téléphone: 2039 
és à et là t parents | A M. et Mme Emile M. Blan- | . 
| rtout a pays, l Armée de Réserve 4 besoin de eunes gens pr > Er | . air à T4 7 ne En ( ber! FRAICH-ALRORT res 
un peu de leurs loisirs à la tâche nobl Po ae gro, ri 1 rage sig M. André Beaubien est à se| M. Ovila Scott et son fils, | chard, un fils, Paul-Emile-Robert | 
un peu de eurs loisirs à la tâche no e et virile d'assurer la sécurité de nos nstruire une grande et confor-|Louis, étaient en visite récem- | mm 
vies et de nos campagnes. La Réserve vous offre la même solde que l'Active, table maison. Nous lui souhaitons | ment chez leurs parents et amis | 


: uecrè + Évérs . 1e | 
pour le temps que vous passerez aux exercices et dans les camps d'été, au grand air, bon succes et persévérance, mal-|de la paroisse | 


E L4 
êne température nelémente | Narcisse Buzit sont | UN dame de Saskatoon souffrait d'un 


B u | 
Dernièrement, M. et Mme Phi- | revenus parmi nous après avoir 
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ot ainsi que M thur | nassé 2 ane è j « r 9 U La 
pu nous au ent pour [Pete 2 00e à emion, Ont |mal mystérieux - Sarnak l'a soulagée 


us dans votre régiment préféré, Allez dès aujourd’hui à la caserne de 
ce régiment et renseignez-vous sur les nombreux avantages de l'Armée de Réserve. 


) y er travailler dans c \ines près | 
Fhéleg de vos Coiiu au Canada. le Neon, C-B. Nous espérons! Willow-Bunch |.1:5 mis de Mme W. H Sealey, |pour troubles des reins, du foie 
Lque ‘04 s d bel es pe à sn E 1 Oow- unc | de 1540'avenue À, Saskatoon, sont | ou de l'estomaé, ou encore pou 
Y “ adiennes- nçaises ne nous M. Raoul Caron, de New West. | heureux d'apprendre qu'elle a |insomnie, nervosité, aneémie nu 
r ’ : quitteront pas définitivement | minster, C.B., visite sa fille, Mme | trouvé le soulagement au jnal qui |tritive ‘et cor tipatior et qui 
‘Il l'ez es LUE. T4 ; Nous somm heureux de re | Jul en Piché [la n inait depuis tant d'années, | maintenant sont soulagées 
AL RE Mme Raoul Dupuis parmi! M. Caillet, de Kelowna, C.B,., vi- | apres avoir pris le nouveau reme- 
y 2/ # 4 Le F 4, LL nous | site ses amis ici de, Sarnak 
77 AS ” Br ” Naissances | Le R. P. Henri Légaré, OM. Lorsque l'on demanda à Mme 
* ARE M. et Mme Paul Thomas sont | Qui à passé quelques années en |Sealey comment elle avait été 
gi æ Pol sé heureux parents d'un gros | Europe, est de passage chez ses | soulagée, voici ce qu'elle dit: “A- 
9 " su F4 bé, ainsi que M, et Mme Roland | Parents 4 près avoir lu comment d'autres 
{ h | Il À k | L ingra | _ L'assemblée annuelle de l'AC. | personnes avaient obtenu de bons | 
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si 6.24 \ N | rencnville | Deux nouvelles gardes-malades | nées, j'éprouvais une douleur au- 
1 à | M. Sylva Goddu se rendit à | sont employées à notre hôpital: | tour du centre de la région costale 
WT , + tégina pour soins médicaux {ce sont Miles Moniqua Szospak | de gauche, douleur qui s'étendait 
| Léo Hamel, du Jardin de l’En-|€t Mary Debert, | à gauche, jusqu’à la colonne ver- 
é ' | fan de Gravelbourg, était en Le bazar annuel eut lieu ,le|tébrale, Par moments, cette dou- 
à | vacances chez lui pour quelques came sn 0ure et obtint un|jeur ressemblait à une corde qui 
résul » serrait très ‘ai ja- 
| je» dé! t t Le film “Le os Bill” fut re- | … y + À. ‘1er. 09 re 29" 
Mme Adélard Lambert est re- B VE. mais été capable de trouver exac 
| venue chez elle après une absence | Présente ici les mercredi et jeu- tement ce Qui me causait cela. 
de quelques semaines { di 18 et 19 octobre On me dit, à différentes occasions, 
| M. et Mme René Nadeau, de à Mariage .\ | que c'était une douleur arthriti- 
| Val Marie, vinrent en visite chez | , À 10 h.. le jeudi 19 octobre M. |Que, puis une pleurésie, un rhu- | 
M. L. Ruest, le dimanche 29 oc- | : 422€ Latendresse, curé, bénit Je me, et même une fois on crut que | 
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et Mme Louis Fiset et plusieurs | personn ! ont pris le Sarnak n 
| amis pou Uiager 11ver maux { 
La ée eut lieu chez M. et |! quelq forme de douleur 1: | 
a 
iv | Mme D. Drouin. | matisma! € 1 arthritique, soit’ Dans toutes les pharmacies, 51,35 
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nette Leblan expert € ’, M. le curé 
À t Rayn peut maintenant entendre nos 
te irs voeux de s és à cet- | bons postes français d'Edmonton 
St-Boniface durant la soi- 
Es spérons que nos compatrio- 
de la Saskatchewan auront 
prochain leur poste de lan 
» frar 
et .-C. Pourbaix ont 
vi semaine dernière, | 


que € le doc 
Pourbaix, de 1C 
s félicitations à MM Gaston 
rot, qui fut maire du 
llage par & n, et 
Kusc} eiu ler de 
inicipalité de 
Mme I nde est er site pour 
lque rs chez sa 
Doucet vant 
, Montr4 PO 
et Mn H Roy t 
r M réa visit I 
à St-F cois et St-Georgs 
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Le Champion! 


MESDAMES , MESSIEURS — À TROIS MILLE LIVRES... 

LE CHAMPION 
CHARLEMAGNE ÏT 

LE STENTOR . … 


Vous encaisserez plus de profits en choisissant bien 


vos reproducteurs, En améliorant vos troupeaux, 
vous aurez plus de lait à moins de frais, et plus de 
boeuf de boucherie par Livre de nourriture. 


Le gérant de vorre succursale COMMERCI peut 
vous aider à améliorer vocre bétail. Les cultivateurs 
canadiens s'adressent de préférence à la Banque 
Canadienne de Commerce quand ils doivent em- 
prunter pour mécaniser leurs fermes, améliorer leurs 
terres et bâtiments, moderniser leurs habitations. 


Le gérant de votre succursale COMMERCE 
comprendra vos problèmes financiers. 


4 Voyez-le 
aujourd'hui, 


La Banque Canadienne 
de Commerce 


Au service du cultivateur 


LA LIBERTE 
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Montmartre 


Concert 


M. Pinvidi 

en ni 
Croisé Ecole du 
malade Ecole de 

Piano Irène Rioux 

“Notre chez nous”, chant — 

Ecole du couvent. 
“La moustache de Lantirlut”, 


- Ecole de Montmartre. 
Duo de piano Eveline Du- 
reault et Jeanne Cottin. 
“Meunier, tu dors”, 
Ecole de Montmartre 
“La poule”, récitation — Ecole 


Joffre. 


chant 


“Ave e de la famille” — | 
Ecole Wakefield. | 
“Le baiser de la langue fran-| 
se”, chant Ecole de Mont- 
petit minous”, chant 


cole du couvent 

piano -— Marie 
a et Geral 
Conversation familia 


Distribution des prix de fran- 
çais par MM. Pinridic, Ed. Per- 
ras et le R. P. E e, O.M.I 
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cn cs Dare n 
Boulet. | Topping—Gaudet 
. ve ‘Mlle Le n li 24 octobre fut célé 
« lire nt à Mo é le mariage de M. Pierre Top 
idiret - À 
eur petite ping ave Mlle Sara Gaudet. M 
Blaise ét l'abbé R. G let, frère de la m 
Ave bénédiction 


Nos malades 


Francis, de Maillardville, C.B.; 
, Marie (Mme Geo. 
de Calgary, Délia (Mme Léo 
] Superbe, Sask. 


Ni-| 


M. Maurice Zébière est de re- |. ca 
+ ". pénent ji d ie an: lège 

chez li après avoi passé » 
ine semaine à l'hôpital de Wawo- | ©* 
a. Son état s'améliore és L garçot 1 
Mme Ric ‘hard Delarue est hos- | Gertrude Gare 
pita ee iepuis une semaäine pe os ot] s ait 
b NA RS | so veillée chez M. Hildè 
Zenon Park : 
| Gaudet—Grenier 
Déces | Le jeudi 26 octobre, M. le iré 

Le vendredi 20 octobre dernier, | bét le n ige de M. Ovi 
dans notre localité, est décédé | avec Mlle Laurianne 
presque subitement M. Napoléon | 

| Pou l'âge de 52 ans. Les témoins étaient MM. Hec 

Originaire du comité de Beau- | tor Gaudet et Hervé Grenier, pè- 
€ P.Q., après un séjour de quel-|res des n iés. MM. Roger Gau 
ques années dans divers autres | det et Ulric Grenier étaient gar- 
endroits de notre province, M.|çons d'honneur et Mlies Rolande 
Poulin vint s'établir dans notre let Monique Gaudet, filles d'hon- 
paroisse avec sa famille, en 1928.|neur. k 
Il achetait alors une demi-section Le diner fut servi chez M. Hec 
de terre couverte de bois, zaudet. Le soir, il y eut veillée 

| dant un certain nombre 1ez 1 Hervé Grenier. 5 
nées, lui et sa famille connurent M. et Mme Ovide Gaudet s’en 
ce que fut travail de défriche- | vont demeurer à Duck Lake 
ment tel qu'expérimenté par ceux | a 
qui arrivèrent ici quelques années | 
auparavant. Avec le temps et l'ai-| Prud homme 
de de sa fami il se porta ac-| k 
quéreur de plusieurs autres terres lle, agent des 
dans la localité, et quelques bon- tion: donne 
nes récoltes obtenues ces derniè- | d du vendredi 20 

années lui avaient permis de | nimées suivie 
construire une magnifique ré- ideville 
sidence dans notre village cette 1doux est de 
née AY rec Mme Poulin et ses ge à Rome 
t s jeunes enfants, ve- | 1 M. Hen 
nait \abiter cette nouv de- | Henri Loiselle 
meur e is di Jours se ulement hôpital 
] pre nt le repe u ger 
l e 1c du coeur l'en s 
portait su t. \ 

Il laisse outre son epous | Préfontaine a passé 
Yvonne toy, i 4 cances à Edar1. 
Raymond et Alphé , | Bandet sont 
] (Mme Gérard Chabot), | ster au maria- 

(Mme Lau MeCrea), | > aril 

ce (Mme W d Valois), Car et ses Ménes- 
et Lorraine maison, et ” ént ‘une autre 
de notre 10C » 1 jue, chants et co-| 

Lui surviv son édie Mme Eddy Lafrenière 
père, M. Re : idim ou! ae | gagna l'alb » di 
4 ans,  Dallard, Sask., ses frè- Ên D RNE Phieil Talelle” gt 
res Georges et Arthur, de Léo-}, , * à " 

ille, Sask.,, Joseph, de Prince- | : se pro 
Albert, Léo, de Dollard, Sask. 


Titanic 


Paroisse Ste-Anne 


époux 


bonheu 


|? 1€ 
| Bier 
lonné 
de se 
i ç 10 
travai 
s invités 1 nt fait ca- 

1e valise voyage 
Fortin a reçu un télé 
ui ann nt la mort 
re, dé da la pro- 

de Québec 

] et Mme Marce F is 
n a visite dé leur gendre, 
’aul Kohler, de Chilliwack, B.C. 
Mme Henri Oudot, accompa- 


Robert, et de sa 

ÿ allée visiter ses 

parents au lac Marguerite, le jour 
la Toussaint 

Mme Charles Henty est hospi- 

talisée à l'hôpital de Wolseley. 
M. et Mme Henri Dolter sont 


n fils, 


est 


| Georges 


partis à Régina où tous deux ont | 


une position. 

Mme Marcel Français a eu la 
garde de ses petits-enfants pen- 
dant le séjour de leur mère à 
l'hôpital d'Indian Head. 


Saint-Denis 


MARIAGES 


Vandersteen—Laliberté 

Le mardi 14 octobre, en l'égli- 
se paroissiale du Sacré-Coeur de 
Winnipeg, le KR. P. I, Desautels, 
O.M.I. curé, bénit le mariage de 
Mile Léa Laliberté, fille de M. 
et Mme Laliberté, de St-Denis, 
| avec M. Albert Vandersteen, 
de M. 
Fisher Branch, Man. 
| La mariée, accompagnée de M. 

Kurdydyk, portait une longue 


| robe de satin blanc avec corsage 
ajusté et empiècement de tulle 
bordé de guipure. Les manches 


se 


terminalent en pointes et un 
léger volant de satin orné de den- 


| telle garnissait la taille. La jupe 

| ample formait une courte traîne 
Son voile était retenu par une 

| coiffure genre “Queen Ann’ et 


son bouquet se composait de 
“American Beauty” 

> Mary Kurdrdyk était fille 
| d'honneur et M. Charles Musker, 
garcon d'honneur 


ro 


| M. et Mme Vandersteen rési 

deront Winnipeg. 
Hounjet—Denis 

| æ 12 octobre, en l'église de St- 

Denis, M. l'abbé A. Ouellet, curé, 


bénissait le mariage de Mlle Mar- 
guerite-Marie Denis, fille de M. 
et Mme Clotaire Denis, avec M, 
Joseph-Hubert Hounjet, fils de 
M. et Mme Joseph Hounjet, de 
|cette paroisse 

La mariée entra dans l'église 
bras de son père. Elle portait 
| toilette de satin broché blanc 
| avec tulle et dentelle. Son voile 
était retenu par 
|fleurs d'oranger. 
était composé de 
de chrysanthèmes 

Les demoiselles 


Milles Angèle 


au 
[une 


Son 


es 


l'OS rouges et 
blancs. 
d'honneur, 
Detillieux, Agnès 
Lepage et Albertine Lepage por- 
taient des toilettes roses avec voi- 
les courts. Leurs bouquets, genre 
coloni étaient composés de ro- 
ses et d'oeillets, 

MM. Maurice Haudegand, Guy 
Lepage et Paul Denis étaient gar- 
çons d'honneur 


| 


fils | 
et Mme Vandersteen, de | 


Le coin du collège 
de Gravelbourg, Sask. 
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L'Academie St-Pierre 
L'écolie sidu au travail 
« au-collège iéveloppeme 
intellectuel. Les classes et les ét 
des procurent un “bag d 
connaissances dive 
ment fortifie la 
nitier à sa 381 
deux académies, 


ommuniquet son 
présente et 
ilinguc L'’/ 
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ge, est dirigée par le 
Moissac, O.M.I Le président est 
Mabon; vice-président, 
Martial Leblanc: secrétaire, Mar- 
cel Simonot. L Académie _St E 


Peterson 


Bazar 
La paroisse de Ste-Agnes tint 
son bazar, diner et souper, der- 
nièrement, Tous furent enchantés 
du résultat: la jolie somme de 
$415.00 fut recueillie, ce qui cons- 


l'autre anglaise 
l'occasion de c 
de 


démie 


titue un “record” pour notre pe- 
tite mission. La jolie poupée, une 
“mariée”, don de M. et Mme Jos 


Wurm, fut gagnée à la rafle pat 
M. Jesse Lowe, 

Après avoir deviné le nombre 
exact de bonbons dans un bocal, 


M. Pete Bouruel, de Bruno, ga- 
gna les bonbons. La soirée se 
termina par un cinéma. 

Les Dames de La Ligue Catho- 


lique se réunirent à la demeure 
de M. et Mme Gaétan Rault où 
l'on fit de nombreux arrange- 
ments pour la mission qui aura 


lieu la semaine commençant le 
19 novembre, Nous avons l'hon 
neur d'avoir avec nous le KR. P,. 
Philip Loehr, O.S.B 
Nos malades 
De retour parmi nou après 
avoir passé une semaine à l'hô- 


pital St-Paul de Saskatoon, Mme 


Marcel Dauvin, qui est en bonne | 


voie de guérison. 
Nous regrettons d'apprendre 
que Mme Mike Gavda est sériet 


| sement malade à l'hôpital St- 
Paul de Saskatoon 
lei et la 

De passage à Saskatoon, de 
nièrement: M. et Mme Henri Bas 
set, M. Maurice Dauvin, M. et 
Mme Pete Julé, M. et Mme Jesse 
Lowe, MM. Jos. Félix et Marcel 

Mlle Simone Detillieux, de Von 
da, est des nôtres pour le mo 
ment. 

M. et Mme Yves Julé, ainsi 
que M. et Mme Robert Dauvin 
ont été visiter leurs parents, M 
et Mme Emile Boyet, de Palo 


une couronne de | 
eo \ar | 


sa belle-mé- Après la messe, il y eut récep- | 
1e) Poulin, | POIYtU tion chez les parents de la mariée, 
beaux-frè- ez suivie d'une soirée à la salle de 
] seph et Oné - Vonda 
me Roy. de notre localité, 7 à Les jeunes époux partirent en 
ile d'Eastend, IAE suite pour un voyage en Alberta 
avenscrag, Sask Mn Pour l'occasion, la mariée avait 
outes les personnes ci- PI choisi un ensemble ble marine 
nées se sont rendues e. Pair ça et rose 
des chemins détrern ; B , ic hu e 4 M emeure 
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23 en | A Szentmiklossy L 
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embres du ç le chant pa- | tail promenade chez MM, et| 4e St-Denis, unissait sa destinée 
ssial iquel Poulin faisait | M On et Adrien Loise là celle de M. Daniel Kusch, fils 
irtie il y a quelques années, se M Lorraine Marcotte et| de M. et Mme F. Kusch, de Sas 
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s et 1 dres du défunt \ Marie BI ndeau, de Dom-|Lère, M. L. Joanis, portait une 
tr né était en visite chez M. et | fojlette de satin blanc avec cas- 
M. Napoléor No mand | cade de dentelle aux épaules et 


eiques annees, 


comme 


poste d'Int 


ence Préfontai 
chez 


Emil 


ite 


Mrne 


leu 


e Pré- 


ers, au nombtr ler novembre avait 
assist rée d'automne au 
£ au sel ise. Cette soirée se 
juéte Iut faite Jeux divers, ente 
R grand < domestiques et de 
nd C t nantes des plus 
chevalie furent Milles Marie 

| eut à 1a Muriel Loiselle 
Les gagnants à la loterie furent: 
M ais e ‘ M. St ‘ Ps une caisse. de 
p étre |} n Mmie Lionel 
é à térêt € en-êt selle: M. S .) Bandet, un 
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| à la taille. Son voile 
uné traîne. Son bouquet était com 
| posé de roses rouges et de chry 
santhèmes nains blancs. 

M. F. Kusch servait de témoin 
à son fils 
| Mlle Lilianne Joanis, soeur de 
|la mariée, était demoiselle d’hon- 


long formait 


ne! Elle portait une toilette 
d'orgar et de dentelle bleue 
avec voile court. Des reines-mar- 
guerites jaunes et des oeillets 


blancs 1 


rmaient son bouquet 


M. Philippe Dinelle était gar 
con d'honneur 

Après la messe, il y eut récep- 
tion à hôtel Bessborough, de 
Saskatoon 

Pour le voyage, la mariée avait 
hoisi u leur brun clair avec 
accesso! un for 


neureront 


M. et Mme Kusch d 
ia Domremy. 


Sask. 


M. et Mme J.-B, Trudel 


reçu 
rent la visite de M. et Mme Kol 
land Mayrand, de Saskatoon 

M. Jean Collin était de passa- 
ge à Régina, la semaine passée, 
en visite chez sa soeur, Mme 
Georges Paquet. 


M. et Mme A. Jeanneau, de 
Prud'homme, étaient ici pour no- 
tre bazar. Il nous fait plaisir de 
revoir nos bons amis 

Mariage 
l'église St-Bruno, 
Sask., eut lieu le 
Jérôme Félix, de 
Mlle Anastasia, 
garçon d'honneur 
Dirk, et la 
Z 


de Bruno 
mariage de M 
Peterson, avec 
de Bruno. Le 

était Albert 
fille d'honneur, Betty 


Hommes et femmes 
maigres, ajoutez à votre 
poids 5, 10, 15 livres. 


Jouissez d'un renouveuu 
d'entrain, de vitalité, de vigueur 


Quelle ivresse! Les membres anguleux s'arron 
dissent, les cavités disgracieuses ane Je 
corps perd son aspect maladif QT 1e 
Des milliers de personnes les gent OSTREX, 
le tonique qui donne du ge 11 enrichit le 
sang, stimule l'appétit, facilite la digestion; w0s 
repas vous apportent alors plus d'entrain, aug 
mentent votre alimentation, ajoutent de la chair 
à vos os décha , Ne cralgnez pas de prendre 
top d'embonpoint, Cessez dès que vous avez 
atteint le ee A que vous désitez. Le format de 
présentation ne coûte que 60 cents, Pour aug 
menter otre poids, acquérir de l'entrain et de 
la vit faites l'essai, aujourd'hui 1nême, des 
comprimés toniques OSTREX, En vente cher 
tous les pharmaciens. 
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M Degar Cran 
brook, C ‘B est venu passe ne 
emaine en visite chez 5 
ciens voisins et 

Mlle Noëlla Poulain est repar 
tie à Prince-Albert près avoir 
passe ICI un mois «e acances 
cnez ses parents 

M. Jos. Roy est parti pour Kim 
berley, C.B 

M. Omer Gobéil, de Ro 
Hi Alta, était de } age ici 
récemment 

M. Jacquot est retourné à Vie 
tor 64 : ) iprès avoir passé l'é- 
té ici 

‘Mlle Jeannette Bernadette et 
son frère, Maurice, sont retour 
nés à Vancouver 

M. et Mme Robert Desautels 

nt de retour de Ferland où 
ailèrent ster au mariage de 
leur frère 

M. Bernard Pattyn est de re 
tour de ‘Kimberley, CB. il v 
passa trois semaines près de se 
filles 

M. et Mme »]phis Grégoire 
sont partis pour Eastend où ils 
résideront cet hiver 
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Entreposage des 
racines vivaces 


François Gaston de Lé 


Monsieur de Montcalm, je vous présente le chevalier de Lévi 
l'éprouve un vif plaisir à serrer la main d'un lieutenant déja renommé pour 
son esprit de décision et la justese de son coup d'oeil; dont la pondération et le 
tact etonnent chez un homme encore si jeune. — De tels éloges me remplissent 
surtout, venant d'un officier dont on * 
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ans gazon aussi bien que sur u 
pâturage, ajoute M. Frase 
faut toutefois se rappeler que 
lans chacun de ces cas, on doit 
maintenir de l'eau fraiche à la 
disposition de D 
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nous devons nous contenter de . .. 
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On le croirait plutôt un coureur 
Voila trois nuits qu'il couche à la belle étoile, comme nous. 
1e est bon pour l'Indien, il lui parle sans rudesse, sans dédain. — Tu peux 

| En Europe, on ne fait pas la guerre 
nnaissait pas les longues marches à travers la forêt, les voyages en 


Levis ent au pays depuis un mois à peine, et dejà 
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— Patience! on ne peut être atous en même temps, — 
malheureux. il souffre plus que moi. —— Mais, mon lieutenant . 
. Tu vois bien qu'il n'en a plus pour. longtemps. 
maines je serai sur pied. 
Prague, ne l'a pas blessé grievement 
et à conquérir l'estime de ses chefs, ainsi que l'admiration et 
Quinze ans apres leur premiere rencontre, Montcalm et Lévis 
route pour le Canada. 
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attirés ces ennuis par leur imprudence. 
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les temps sont durs, on demande des sacrifices à tous 


aussi, mange du cheval. — Hein? qu'est-ce que tu dis la? — C'est vrai, ça? 
nandez à sen cuistot, il vous le dira. — Le chevalier . . . notre chef il sccepte 
Apres tout, s il en mange, lui, nous pouvons bie ROUS AUSSs!, nous en con 
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calmer l'agitation des soldats, 


Connaissant la puissance de l'exemple, Lévis trou- 


Ed 


À la celebre 


— Rien à faire, chevalier 


victoire de Carillon 


péciol à L 


Debarquer 


Autour d 


o Liber 


M. } 
€ 
Ye ; p > \ 
iébarque’. Pour 
s pas si c'est 
le vous offus- 
] en uiez au mot 
ue { 
I spplique géné- 
t batiment ou $ ar- 
étent Îles t n ren . 
a alt ul t pas assez va 
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&ar Par exer le 
D € » 
onton 
to { non f 
Quant 1 € 
gnii a 10 1 
M extension, il en! 
Ù n ] lescente | 
f ule 
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L net t pas la fo 
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te que € 
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L ecte êt 1 äce 
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€ nç er pur, i 
est tout ui con 


et ne peut 


Texte de Béatrice Clément 


Illustration de Daniel Lareau 


Quant à moi, dans quelques 


La balle allemande qui a frappé le chevalier, à ce même siège de 
Lévis continue à se signaler dans l'armée française 


l'affection de 


se retrouvent à Brest, 


on avait pre 


Lévis commande la 


Donne à hoire à ce 
— Val tu t'occuperas de 


ses hommes. 


le parler 
monde, en 


[ lant à ses mots le sens propre, 
ai, le e leur donne le dic- | 
l'en- | tionnaire français. { 
“Le mot ‘débarquer’ est, dans; 
erre la phrase citée, employé à tort, | 


l'être plus vicieuse- 


es mots 


au mr “e : 
e eureusemen 
S Kt € 
> e bic gens s L: 
c L la ne 
e )onne 
e e 
Reponse. N que les 
Le Le a au 1 
| 
| pu 
{ 
f 
De [ il 
enct " entre 
et les gare st 
ta 1 gares con | 
aux s 
Q débarq | 
le t s dict i ! 
m e sens c ssus: 
! n e, d'un ba- 
{ (débarquer des 
ma 2. sortir d'un na- 
vire 1, descendre à ter-| 
re (il dé jua à Brest) | 
Les débarquer et em- 
barquer ourants en Fran- 
ce en pal s tures de che- 
mir s tramways et des | 
aut i-même entendu 
b de Poncheville 


débarquer dans 
s sermons à Notre-Dame. 
“voluent. C'est ainsi 
qui désignait à 
! mme mécanique | 
s'applique aujourd'hui à 
fille en chair et en os, 
r les couturiers et 
èéres pour mettre en 
1ouveaux modèles de 
stumes, qu'elles en- 
momentanément. 
reux sont les mots mariti- 
i émigrés dans le langa- | 
hâler une poutre, re- | 
une un train, un 
1 avion en panne. Ce 
. à l'origine, ne se di- 
ue d'un navire dont la voi- 
re était dans une disposition 
telle aue le navire restait en pla- 
ce, arrêté, On dit aujourd’hui une 
panne d'avion, d'électricité, de 


6. € 


auto, 


lu 


| radio. Un arrêt de fonction dans 


se- 


en 


Arrétez! cessez le pillage! Vous n'avez pas le droit d'attaquer ces gens. La capi. 
tuistion leur accorde un sauf-conduit. 
les Anglais de ne pas donner d'eau-de-vie aux Indiens; 
nos avertissements, tant pis pour eux. 
nos alliés indiens s'attaquent aux vaincus lorsque ceux-ci vident le fort. 
faire respecter par les Peaux-Rouges les termes de la capitulation; mais un homme 
ivre ne se raisonne pas, et le chevalier risque sa vie pour défendre ceux qui se sont 


enu 


ils n'ont pas tenu compte de | |, 
Apres ln victoire de William-Henry, en 1757, 
Levis tâche de 


droite, 


où il se dépense avec un entrain communicatif et un total mépris 


du danger. 


ne 


Montcalm écrira 


Les deux balles qui trouent son chapeau ne l'em- 
péchent pas de rester au coeur de la bataille, 


Dans sa prochai- 
lettre au ministre, en France 


“Le chera- 


lier et M. de Bourlamaque ont eu la plus grande part à la gloire 


de cette journées." 


| min de fer, d'une érablière, d'une 


| porte deux éléments: 1, perte de 


| Winnipeg, et, 


(| 
| 
| 
une conscience se dit même “| 
panne. Un avocat éminent de Pa- 
ris, défenseur d'un meurtrier no- 
toire, disait, en s'adressant au ju- 
ry, dans un plaidoyer où il invo- 
auait l'irresponsabilité de | 
clieni: | 
_ Messieurs du jury, le préve- 
nu à eu une panne de conscience. | 
Matériel, “Du beau matériel de | 
robe”, (material). | 
Dire: “Du beau tissu, 
belle étoffe pour robe”, | 
Matériel] signifie: a) ce qui est | 
matériel (distinguer le matériel 
du formel); b) tout ce qui sert à 
exploitation d'un établissement: 
e matériel d'une ferme, d'un che- 


son 


de la 


conserverie, d'une filature. | 
Paramnésie. Qu'entend-on par | 
la paramnésie? 
Réponse, C'est un trouble de 
la faculté d'expression qui com- 


la mémoire des mots et de leurs 
signest 2. suggestion de mots et 
de sons, sans rapport avec la pen- 


| sée que le malade veut exprimer 


Paul LEFRANC. 


Attaché 
canadien | 
à Prague 


OTTAWA Le quartier gé-| 
néral du CARC a annoncé la no- 
mination d'un nouvel attaché de 
‘air en Tchécoslovaquie. Le ca 
pitaine de groupe M, G. “Mike’ 
Doyle, âgé de 37 ans, de Jacquet 
River, N.-B. remplace à Prague, 
e capitaine de groupe Robert- 
A, Cameron, de Oak Lake, Man 
Le capitaine de groupe Cameron, 
âgé de 40 ans, est revenu au Ca- 
nada, où il prendra à la fin du 
mois la direction de la station 
du CARC à Rockcliffe, Ont, Le 
capitaine de groupe Doyle est 
présentement en Tchécoslovaquie, 

Carrière du nouvel 
attaché de l'air 

Au début de la guerre, le ca- 


pitaine de groupe Doyle a com- 
mandé des escadrilles de la ré- 
gion côtière à la fois sur les côtes 
orientale et occidentale du Ca- 
nada. Avant de traverser outre- 
mer, en 1945, il était officier su- | 
périeur de l'état-major de l'air 
C la région aérienne de l'est 
lu Canada, à Halifax, En Gran- 
de-Bretagne, il a commandé la 


1 | 
CARC de Dishforth, | 
1 fut nommé plus tard 
d'état-major de l'air au 
artier général du CARC à Lon- 
. En juin 1945, son nom était 
re du 
r au Canada en 1946 
e de groupe Doyle était 
supérieur de l'état-major 
pour la 2eme région aérienne à 
lors de l’établisse- 
ment de l'école conjointe de l'air 
à Rivers, Man, en mars 1947, il 
était nommé commandant de cet- 
te école, Avant d'occuper son pos- 
te actuel, le capitaine de groupe 
Doyle dirigeait la station aérien- 
ne de Rockcliffe. 

Le nouvel attaché de l'air a 


jour. 


étudié à l’université St-François- 
Xavier, en Nouvelle-Ecosse, et à 
l'université McGill 
ll est également un diplômé 
de l'université du Manitoba. Il 
à obtenu ses ailes de pilote en 
1931 et a fait du service au camp 
Borden, à Trenton, ainsi qu'au 
général de l'aviation à 
En 1988, il reçut un di- 


plôme de l'école d'armement aé 
rien de la Royal Air Force et, à 
son retour au Canada, fit du ser- 


vice au quartier général de la 
région d'entrain t a Trentor 
declaration de la 


jusqu à ia 
guer 


En juillet 1940, il était nomme 


officier commandant de l'école 
e € de tir, et 
t rd, au quer- 
£ € Lior air 

" M r \ Ont 

l'à ce« ende outre-me 
en ft s 1945 

A Londres fu 
a gêne d 
n ta a 24 € 
1e ja 1 


Elles sont exquises 


faites avec l'étonnante levure SÈCHE qui lève vitel 


BRIOCHES À LA GELÉE 


\ 


Aans 


un sra 
dessus de beu 
Couvrez et m 
des cour 


ex en boules mo 


es boules avec du beurre 
lez dans le sucre .n 
et disposez, espactes de La”, dans des 
moules ou lècheirites graiss ; 
vrez et laissez lever an double du 
volume, Tournez le mar ed 
teau dans chaque brioche de maniere 
à faire sur le dessus un creux L 
vous remplissez de gelée, { ou 
laisses lever encore 15 main. ( 


environ 18 min, à four modéré, 


© Finis les désappointements causés 
par la levure inactive et sans 
valeur! La Levure SÈCHE 
Fleischmann qui lève vite remplace 
les anciennes levures périssables 
parce qu'elle conserve sa fraicheur et 
sa vigueur dans votre armoire ! 

Si vous voulez une levure qui lève 
vite et donne des résultats parfaits, 
achetez aujourd'hui la Levure 

Sèche Fleischmann ! 


E ESP BRIDGE 


par Noël DUCHESNE 


Adresser toutes communucations concernant le bridge 


au Chroniqueur du Bridge, La Laberté et le Patriote 


H-141 
DERNIERE RESSOURCE 


Si vous jugez que par Vos propres forces il 
votre contrat, comme 
confiance sur vos adversaires, 11 se peut que 
rement, vienne à votre secours. Cependant, pour que ce genre de 


de réaliser 


Winnipeg 
vous sera impossible 
derniere urce placez votre 


ress 
l'un d'eux, involontai- 


jeu ait une chance de succès, il faut y recourir alors que les adver 


saires ignorent votre distribution et vos intentions et que, p 


des 


signaux, ils n'aient pas eu le temps d'échanger des informations 


M. Lee Hazen, un expert américain, nous en donne un bel exem- 


DONNELR SUD 
Tous vulnérables 


ple. 
A 
LA 
+ 
En 
[e) 
à RK-D-8-7-2 
v 2-4 
* R:-10-2 
& V-8-7 
a 
Là 
L2 
A 
SUD OUEST 
1 carreau Passe 
1 S-A Passe 
3 S-A Passe 


Entame: sept de pique. 


A 
R-V-8-6-2 
A-8-5-4 
D-4-3 
N LA 
4 10-9-6-5 
v 10-7-5-3 
+ V-9 
+R 92 
s 
V-4.3 
A-D 
D-7-6-2 
A-10-6-5 
NORD EST 
l cceur Passe 
$ carreaux Passe 
Passe Passe 


Forcément, Nord dut prendre de son as. Sans perdra la main, le 
déclarant ne pouvait compter plus de huit gagnantes et, chose cei 


|taine, un adversaire était en état de passer quatre piques; une levée 


aux suites mineures ne pouvait donc être cédée, Comme derniere 
ressource, il fallait avoir recours à l'assistance des adversaires. Avec 


| cette intention, après avoir encaissé l'as et la dame de coeur, Sud 
| jouait son valet de pique, afin de simuler le désir d'obtenir une levée 
| à cette suite, ou encore, si Ouest passait quatre piques et que les deux 


rois aux suites mineures se trouvaient chez Est, le Mort, en encai 


| sant ses coeurs, coinçait Est en le forçant à dégarnir soit le roi de 


trèfle ou le roi de carreau, Cependant, un coinçage ne se serait pa 


de crainte d'accorder une 


| produit, car Est ne détenait qu'un roi. Ouest, après avoir pris le valet 
| de pique de l’un de ses honneurs et n'osant continuer à cette couleur 
levée au déclarant, changea au sept de 
| trèfle. Du Mort, M. Hazen n'appela que le trois et l'as d'Est fut cap 


turé. Il était alors possible pour le déclarant de réaliser son contrat: 
une levée de pique, cinq de coeur, une de carreau et deux de trèfle 


La 
partenaire la posses 
de demande 
Ouest aurait 


aiors eu 


la certitude 
| 

| qu'une seule carte de pique et qu'en continuant l'attaque à cette 
| suite, le déclarant ne pouvait aucunement être avantagé 

n 


ruse du déclarant aurait été déjouée, si Est avait signalé à sos 
sion de quatre piques, 
une carte plus basse que celle jouée sur l'as 


en fournissant, à la secon 


de pique 


qu'il ne restait au déclarant 


* 


DONNEUR SUD 
Nord-Sud vulnérables 


un 
LM 
a 
ee 
[e) 
à F5-6 
v A-7-4 
+ V-7-6-3 
é& D-6-2 
# 
* 
# 
de 
SUD OUEST 
1 coeur Passe 
3 trèfles Passe 
5 carreaux Passe 
Passe Passe 
Entame: six de carreau, 


Nord gagne 

cur, Ouest prend de son as. 
Que doit maintenant jouer 
Bonue semaine, 


A-D-V-10 
D-V-2 
A-R-D 
9-8-3 
E 
à 9-7-4-2 
v 2-5 
* 10-9-3-5-2 
é 54 
5 
5-3 
R-10-8-5-3 
4 
A-R-V-10-7 
NORD ES1 
2 piques Pass 
4 S-A Passe 
6 coeurs Passe 


la premiere levée et le déclarant appele la 


dame de 


Ouert? 


Noel DUCHESNE, 
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tre à temps pour a £ 
LES AMIS DE L'ART dégager. Monsieu 


du | 
College de 5 
| présent 


t-Boniface | couvrir d'une cou 


pressa de i adm 


ers sacrement 


P ber à la vu 
| | La e de ce 
| Un débat universitaire mixte r e mie fit 
| ‘ { p à * e mot de 
’ viendrai comme un 
Mort pour le monde, le 
Un match R.S.V.P Guay est vivant pour 
ben, y , qui voit en Jui un inter ; 
. ciel ette famille 
Une farce de Moliere ée. il est le quatrième à 
1 ainsi en pleine jeunesse 
J exemple de résignation chré- 
Au théâtre Paris, tienne dans cette famille profon- 
le 12 novembre, à 8 h. 15 dément religieuse! Quoi de plus 
beau pour une re que d'offrir 
‘ : à son Créateur un magnifique 
” bouquet de quatre roses en plei- 
1 faut se procurer sa carte de ne voie d'épanouissement! Daniel 


membre av 


novembre 


CHRONIQUE 
Critique-historien 


taire 


UE | agneau 


reste vivant pour nous, collégi 


qui le voyons partout dans le 
lieu collégial 
Il était un sportif accompli et 


le terrain de 


fallait le 


voir 


l alerte et calculateur 
it un joueur de hockey 
et un chasseur réputé, 
qu'il était un des meil- 


1rs du club des Ato- 
la ct cet été en- 
d'un seul cc de 22, il 
deux canards. Et que 
prouesses à son crédit! 
ne manquait 
D'un tempérament 
bouïllant, il savait se maîtriser, 
même si parfois on remarquait 
quelques saillies d'humeur. D'ha- 
bitude il était doux comme un 
et savait conserver son 
| sourire. Oui, ce sourire. C’est ain- 
si que nous reverrons toujours 
notre confrère 


asse, 


core, 
abattait 
d'autres 
Daniel Guay 

caractere. 


up 


pas 


de 


Ses bnnnes notes révélaient l'é- 
r À lève studieux et fidèle au règle- 
eg rer À CL pis. | ment du collège iègle à ses 
{ 1 )UDELI A AUSS! une 115- } e 12 r. à 
; 4 heures, il savait être sérieux 

toire de France, M. Madaule est | 


quand c'était le temps de l'être 


| 


ét PSN pi h puni jé Vs |On se souvient de sa tenue et 
1" son "nat 11.7... | de sa piété à la chapelle. 
2 RER 140, M Madaule | Son départ si brusque a peiné 
Poe sas À - "+4 rs bien des coeurs, mais nous nous 
Done | Me; En NÉ Sioutt consolons dans la pensée de son 
Ph vs + : 74 bonheur, et dans la certitude qu'il 
Éèn. r À je son | 0US aide auprès de Dieu re 
bioi pr Poser b. sg | André LACHANCE, 
gra Pris Fe Philo. I. 
1 LL L iesse * L 
nc En avant, marchons! 
tre . Tous savent que “Les amis de 
Dernik v x at pe te ticateurs | l'art” du Collège de St-Boniface 
donn irée familiale. Un | Présentent au théâtre Paris, le 12 
iccé prétation de la fa- | novembre, un programme cultu- 
ble : imaux malades de la | rel et artistique ; 
peste” fut particulièrement inté-| J'ai déjà rencontré des gens 
FE ôles du Lion et | aui ont quelques critiques à fai- 
’ nt très bien rendus. | re. Il est souverainement déplai- | 
er, le maître de céré- | sant d'entendre quelqu'un criti- 
nie, mérite une mention spé- | Suer un organisme qu'il ne con- 


Réginald PRESCOTT, 
Philo. I. 
LL L2 L1 
In Memoriam 
] morts rappelle à 
la silhouette de 


Daniel Guay, mort 
ours 


des vacan- 


vendredi 


nait pas. Je serais porté à m'écrier 
comme “Monsieur Vincent”: “Je 
ne vous permets pas d'en juger”. 

“Les amis de l'art”, ce n'est 
pas un organisme qu'on a mis 
sur pied un bon matin pour don- 
ner la chance aux collégiens de 
faire les “frais”, Au contraire, 
c'est un organisme complémentai- 
re de la formation intégrale qui 
est l'objectif du cours classique. 

Chaque fois que la chance leur 


Y'ar + 44 d ss de est donnée, il y en a qui se plai- | 
de ny re |fent à reprocher aux collégiens | 

que le teur at conduisait | Un, Manque de personnalité, d'i- 
ersa fossé, sur le bord | nitiative et de savoir-faire en pu- 
\ écrasant de to pe | blic. Eh bien, voilà on nous offre 

y. ss |un remède, Faut-il le critiquer? | 

| Mais non, que tous emboîtent 

| donc le pas une fois, que toute 


Cette Medecine 


Aide de 


] Le Novore du Dr. Pierre pourvoie 
prompie des de Arr 

comfortable de la constipation et des 
symptômes lels que mal de tête, indi- 
gestion, nervosité, perte de sommeil et 
manque d'appétit, flatulence occasion. 
rés par les eliminations non-chalantes, 
Le Novoroe du Dr 


douce et 


Pierre est un 
tonique stomachique 


3 Le Novoro du Dr. Pierre d'action 
carminative aide au relachement 
icide, gazeux et indisposé d'un estomac. 


Le Novoro est une formule exclusive 


une population se ligue pour 
courager un mouvement qui n’am- 
bitionne que notre bien 

Un moment de réflexion : 
apprendra à estimer les bienfaits 
de cette organisation 
le occasion pour nous de briser 
avec les théories trop livresques, 
de tomber dans le réel! Tôt ou 
tard nous serons ‘‘parachutés’' de- 
vant un auditoire, Serons-nous 
prêts? 

Pourrons-nous exprimer claire- 
ment et effectivement les con- 
victions que nous ressentirons et 
les idées que nous aurons? Pen- 
sons-nous que le cours classique 
que nous aurons sera exclusi- 
vement pour nous? Non, ce cours 
classique il ne sera pas pour nous. 
Il sera pour ces catholiques tié- 
dis, pour ces patriotes refroidis, 
pour cette minorité violée dans 
ses droits les plus sacrés 

Et comment pourrons-nous fai 
re aimer cette religion et cette 
langue qui sont l'âme de notre 
| existence et de notre fierté? C'est 
par la parole que nous persuade- 


nous 


rons, c'est par notre personnalité, 
par nos convictions traduites ef 
ficacement te us les 
ressentons que s gran- 
dir 

“Les amis de n mou- 
vement qui fo acun la 
chance de se développer selon 
ses capacités et ses goûts. La for- 


discours, 


t a sa place 


mule est souple, débats, 

pièces de théâtre, tor 

chez ‘les amis de ] 
Il faut 


11 Iaut 


que tous l'encouragent, 
Albert BRETON, 
Philo. II 


Les héros du 12 novembre 


composée de (pas seulement un ou Jacqueline Breton 
deux), mais 18 des herbes, racines Présidente de la J.O.C. fidèle 
botanicales qui ont prouvées être effec- es emblées des Gais Manito- 
lives pour plus de 80 ans, Essayez le ns, Jacqueline est une collé- 
ujourd'hui et vovez si ce n'est pas ne qui va au bien sans faire 
uste la médicine d nt vous avez be: de bruit, En elle, nous aamirons 
soin. Prenez le Novoro dans votre | la fra \ise du s ] no- 
quartier où bien envoyez chercher | blesse du coeur, l'é 
notre offre spéciale pour faire con | ple et naturelle. Qu: ë 
haissance très bonnes idées, il nm 
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Quelle bel- | 


en- | 


l'aiguille 
que, familière avec la 
tronnes, Jeanne Hachette € 
ne 


vie, & 


d'Arc, elle s'enthousiasme d 
e social et bienfaisant q 


qu € 

1,7 é 
f L . 

a F € e I £ e 

nde? 


Origene Fillion 
e sera ur ne 


aebDat ma 


Paul Deschènes 
Deux mots po vous dire qui 
1 est. D'abord, étud est dé- 
mal) en Philosophie 
septembre, président de 


prétend qu’ 
femmes ont 
la politique 


comme 


1 AVaIs 
modéré, 
bien qu'il devienne 


connu 


ceux qui l'ont déjà 
je n'ai rien à ajouter 
autres je dis: venez enter 
homme qui a des idées . et qui 
sait les défendre 
L . . 


Petite différence énorme 


Les villages ontariens que je 
visitai cet été possédaient bien 
tous leur charme particulier, leur 


cachet d'originali’é Mais, malgré 
cela, me sembiaicnt un peu 
étranges, bizarres: il y avait un 
quelque chose d'indéfinissable qui 
n'allait pas. Je n'étais pourtant 
pas en pays étranger, seulement 
que dans la province voisine, mais 
cette impression resta 

Ce n'est que lorsque je revins 
au Manitoba que je trouvai ce 
qui me semblait une lacune dans 
le paysage ontarien. En Ontario, 
il n'y a pas d'élévateurs à grain: 
dans l'Ouesi, tout village, tout 
hameau qui se respecte en com®#- 
te un, deux et jusqu'à six même. 
Il est la marque caractéristique, 
l'élément primordial d'un village 
de l'Ouest. Symbole de l'indus- 
trie première du Canada, il dres- 
se sa carrure massive vers le ciel, 
sa solide charpente 
assise témoignant de la confian- 
ce ferme d'un peuple pour la glè- 
be généreuse qui le nourrit. 

La grandeur de l'Ouest est due 
à cette féconde terre des prairies, 
noire comme de l'encre: c’est dans 


ls 


les sillons de la prairie qu'elle a | 


germée et les grandes villes de 
l'Ouest lui doivent leur essor pro- 
digieux. La circulation du ble au 
travers du pays, c'est le sang rou- 
ge qui bouillonne dans les artè- 
res: arrêter son flot serait fatal. 


L'Ouest canadien, grenier É du | 
monde, est le coeur, et l'éléva- | 
teur de la prairie est le point 


de départ de l'artère qui condui- 
ra ce froment vivifiant au con- 
sommateur éloigné. 

Aux gens sans imagination, la 
prairie apparaît monotone, et l'é- 
lévateur à grains un informe bà- 
timent. Pour les autres ui Ja 
connaissent et qui aiment la prai- 


rie, qui y ont fait souche, elle 
est infiniment autre; et l'éléve- 
symbole utilitai 


teur a grains 


qui la cara ise est 
aussi; ce n'est plus un édifice 
inerte, mais quelque chose d'a- 
nimé que la richesse du sol a fait 
jaillir du sol 
C'est pourquoi, ayant grandi à 
l'ombre de ces bâtiments, au mi- 
lieu de ces vastes champs dé- 
ployés à l'infini, ayant fait de 
ce métier de terrien un état, je 
ne puis rester indifférent et en- 
nuyé au spectacle de cette grar) 
de prairie piquée de loin en loin 
par la masse rouge ou grise d'un 
élévateur à grain 
Guy LABOSSIERE, 
Philo. II. 


LL LZ L 
Asinus stat asinus 
Un des principaux arguments 
employés contre le cours classi- 
que est celui-ci: ‘Comment 
fait-il qu'un tel qui n'a pas fait 
de cours classique est beaucoup 


se 


plus capable et plus débrouillard 
que tel autre qui affiche un 
B.A.?'" Ceux qui tiennent ce lan- 
gage oubl t de nous dire com- 


gars qu'ils com- 
soutenaient ja comparai- 
son avant que d'eux entre- 

n < Sans 


e, Si un s 
classique et sans autre forme d'é- 
ducation que celle reçue chez lui 
et à la petite école 1 
sur son camarade qui a bénéfi- 
cié d'un cours classique, c'est si- 
gne que celui-là aurait fait un 
bien meilleur cours classique que 
l'autre. Et que dire du dernier? 
Que serait-il sans cours classique, 


qui a développé chez lui peut-être | 


tout ce qu'il y avait de perfec- 
tible? 

Et puis on nous dira que cer- 
tains collégiens sortent du Colle- 
ge avec des manières des plus 
frustres, ce qui veut dire: sans 
aucune forme de manières. Mais, 
pourrait-on répliquer, si 
vez offert un änon aux études 
classiques, à quoi vous attendiez- 
vous comme résultat? Que l'à- 


non se métamorphose et devien- | 
ne princesse? Non vraiment! C'est | 


trop attendre du cours classique. 
Pour reprendre le mot de saint 
nard L'âänon qui a 
Notre-Seigne 


\'a pas cessé d'é- 
le 


Pareillement, 


ès avec aes 


également 


cours C:as- 


fermement | 


transformé | 


l'emporte E\\ 


vous a- | 


porte | 


Inca- | 


faut 


La la 

t ar 
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COIN! COIN! 
Un grand jour 
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fait tr raremet ( ‘ ire 
Classeur informé 
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at 
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bien “Fiction 
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1s les urr é 
Enfin le millièn t 
une n 
L dent, Etier 
ce-président, Cami à , 


crétaire, Jean 
Claude Bernier: deux Î 
James Nolan et Léopold Dumaine 
Pour le bien commun 

Jeudi dernier, a oilège, c'e 
tait l'horaire de ver 
se dans l'après-midi 


onseliers 


reai et cl 
Personne ne 


protesta (hautement) car aprè 
la « se commençait le congé de 
tr jours: Les Phi phes cru 
rent à une appli ] 


Lavoisier: “Rien 
rien ne se crée”. | 
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Walt Disney 
brésente 


L'ONCLE 
REMUS 


et ses 


JEAN 


== "7" 
Je savais bien que cet 
étourdi de Jean Lapin se 
ferait prendre un de ces 
jours ! 


Walt Disney 


contes de 


LAPIN 


aides 
qu'un, 
Tiens, 


Souviens-tol, 
Morty, si tu 
quel- 
tu... 
volei 
une vieille 

dame avec 

un lourd pa- 


Je vais 


= 


de vous dis qu'un hom- 
me de ma position doit 
avoir sa maison de cam- 


Bonjour, Compe-"* 
re Renard : 

Que faites-vous 
Avec vos ancé 


tagerai pas 
avec eux : 


Entrez, Compère 
Renard,., Venez 
voir mon salon ! 


céétne 18 
G-G-GRRR.AHN. 


les repren 


A quoi pensez-vous ? Je vais vous arrêter! 


Vous pouvez 
toujours essa- 
N 


Mais pourquoi 
en plein 
champ ? 


N'avez-vous 


Winnipeg, Man, 


par FOXO REARDON 


Det Po un md Time Un 
A7 cas our 


Qu'avez- 
vous IA T?,, 
on !.. 


pe Bonjour madame ! Puis-je vous aider ? » 


{ Merci blen.., de me rends 
justement au bazar de l'éco- 
le avec ce panier, 


Attention, 
jeune 
homme ! 


#3.75,., #$3.85.., Ce 
n'est pas que l'oncle 
Miquette soit mau- 

vais... 11 essaie tou- 


F Vous parlez 
dean Lapin. 


bien, 
vd tres ne sont 


pas nvee 
moi, 


RE — 


Ce Lapin m'insulte pour 
la dernière fois ! nouvelle villm.., 
Vous êtes mon 


premier visiteur, 


Rien, Compère Renard, puisque 
vous avez détruit m& villa d'été... 
je vais retourner à ma maison de 
ville... Et n'oubliez pas de sainer 
vos ancêtres de ma part.,.! 


LA ptet 


1 ne faut pas se fier 
Lux apparences. 


Veste à Lin 4"0 


Winnipeg, Mon, 


Première partie 


le 10 novembre 195Q 


par Claude 


Lauréat de l'Inistitut 


Reproduit ovec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 


aprés lui la direction de ses 
après de brillantes études, 
“Centrale” le jeune homme 
trés nette aversion pour 


à sa 50 de 


avait avoué sa 


| les sciences exactes et son désir de fai- 


{ 


CHAPITRE |! 

Avec un bond souple, l'ascenseur # are 
réta et les portes, automatiquement, s où- | 
vrirent devant Laurent Médier. L'immen- 
se vestibule s'allongeait devant lui, dans 
… froideur de sa nudité distinguée et, 

me chaque fois qu'il venait en ce 

' Laurent avança un pied timide sur 
f élastique et isant qui recou- 

le avec la terreur mpossible 

2 ir le £ de ffaler sous 

« narq s À garçon Ge eau qu 

derrière sa table d'a , ser t guet 
on faux pas 
r franchir lques mètres qui 
nduiraient bert Peloutant, 
L ent souffrait : De simple 
garçon de bu vait 
été, Norbert ét f à la à L 
P ‘ ‘ € l eaux des 
Ets ‘ le ar 

: ent nstalie 

4 De son L à 

t argent, nou 

( le patron, il 
et nvoils encore 
et it quand Lau- 
rer soulevait à peine 

à 1 na et a 1 qQ suon, toujours 
à 

| 

£ L: 

te usqu'au salon 
Laurent ompait bien 
Ne vou dérangez p 14 
che n. Vous voudrez bien dire a mon 
t que le suis là 
Oo monsie L: er e 118 4a- 
ertir M. le président 

La nt ne parvenait pas à savoir si 
cette appellation pompeuse que Peloutant 
décern: à son oncle était exigée par 
ce dernier ou si, l'ayant jugée plus en 
rapport avec le luxe nouveau, moderne 
et stylisé des bureaux, depuis leur trans- 
fert dans cet immeuble, il l'avait adop- 
tée de son propre che f 

Laurent croyait cependant son parent 
fort capable d'avoir imposé l'emploi de 
ce titre à son personnel, car l'orgueil 
de Ludovic Médier était immense quand, 
dans les réunions du conseil d'adminis- 
tration des Etablissements L. Médier et 
Cie (dont possédait la presque tota- 
lité des actions), on l'appelait M. le 
président 

Petite vanité bien indigne de lui, mince 
satisfaction de l'homme parvenu, à la 
force du poignet, à uné puissance consi- 
dérable., A l'industriel important qu'il ver- 
ruit dans quelques instants, il préférait 
l'oncle de naguère, à qui il allait rendre 
visite, soit dans le sombre appartement 


au'il habitait alors faubourg du Temple, 


soit à l'usine de Saint-Denis; en sabots, 
au lieu de ses ateliers, il surveillait 
tout, avec la sûreté de coup d'oeil de 
l'homme qui connaît le métier, pour l'a- 
voir lui-même pratiqué. En ce temps-là, 


Médier était fier de sa fortune qui montait 
chaque jour un peu plus, grâce à un labeur 
acharné, À présent il lui paraissait n'être 


sensible qu'aux manifestations extérieu- 
res de sa puissance, aux flatteries dont 
certains savaient l'entourer. 

Laurent avait pénétré dans le salon 
d'attente, meublé de confortables fau- 
teuils de cuir rouge. Larges baies vi- 
trées, murs revêtus de bois clair, tapis 
unicolore, formaient un ensemble dars 
le goût sobre qui avait présidé partout 
à l'installation de ces bureaux somptu- 
eux et remplissaient l'office pour quoi 


ils avaient été conçus: impressionner le 
visiteur 

Une fois chaque semaine, à la fin de 
l'après-midi, Laurent se retrouvait dans 
ce salon, généralement désert à cette heu- 
re tardive, Il y éprouvait une légère 
détente entre le moment où il lui fallait 
traverser le vestibule et celui où Nor- 
bert, entr'ouvrant les portes à glissières 
du bureau directorial, annoncerait solen- 
nellement: 
M président vous attend 
Bien qu'il éprouvât une profonde, une 


sincère affection pour son oncle, à la- 
quelle se méêlait l'admiration qu'inspirait 
un puissant réalisateur, Laurent n'était 
plus jamais à son aise quand il com- 
paraissait devant lui. Accoudé à la table 
monumentale qui lui servait de bureau 
et sur laquelle il n'y avait jamais un 
seul papier, Ludovic Médier le regardait 
venir et le jeune homme savait que le 


regard dur des veux gris, enfoncés sous 
sourcils touffus, avait noté toutes 
les imperfections physiques de celui qui 
s'avançait vers lui. Son costume défraichi, 
bosselé aux genoux et aux coudes, son 
linge froissé, ses chaussures ternes, n'a- 
vaient pas échappé à cet oeil implacable. 

Gauche, manquant de la plus élémen- 
taire élégance et n'en ayant qu'une trop 
précise notion, Laurent perdait, de plus, 
ouand il était devant son parent, le peu 
de moyens qu'il possédait. Il avait tout de 
suite la sensation d'être en infériorité, 
en ‘perte de vitesse” et il avait bien 
de la peine à se ressaisir. 

Les soins de sa personne, le souci 
de plaire, de faire bonne impression, n'a- 
väaient jamais beaucoup préoccupé Lau- 
rent et cela avait toujours navré sa mè- 
re; riait de ses remarques affectueu- 
es et la désarmait par une plaisanterie. 
En face de oncle, il prenait con- 
science de disgrâces physiques. Il 
s'exagérait encore ce qu'il appelait sa 
laideur définitive. En fait, à vingt-six 
an il donnait l'impression d'un gar- 

solidement construit, quand il con- 
sentait à tenir droit, à effacer ses é- 
f »s puissantes. Sa haute taille, s'op- 
nt à son visage tres Jeune, lui don- 
apparence d'un potache grandi trop 


ces 


son 


ses 


se 


vite, Les traits de sa figure n'étaient 
vas réguliers, mais il avait des yeux gris 
très beaux, dont l'expression s'animait 
quand était en confiang. Sa bouche 


grande, aux lèvres charnues, décelait une 
l bonté. La réelle parure de ce vi- 
sage indécis était une denture solide et 
…e de jeune loup; mais l'ensemble 
était irrémédiablement gâté par la coupe 
nvraisemblable des cheveux châtain clair, 
oujours coiffés à la diable, qu: “ajou- 
taient fâcheusement à son air négligé. 
Trop souvent, tant par sa contenance 
que par son peu de coquetterie, Laurent 
donnait l'impression d'un pauvre honteux. 
qui mettait son oncle hors de lui 
Ludovic Médier avait toujours eu pouf 
son jeune frère Donatien une très gran- 
tendresse et, à mesure que sa for- 
ne s'accroissait, il voulut que celui-ci en 
ofitât. Les deux frères étaient de na- 
res diamétralement opposées. Alors que 
l'ainé était un réalisateur, le cadet avait 
été un intellectuel. Fier de ce prodige, Lu- 
À vait exigé que Donatien et sa fa- 
e eussent leur part de ses biens. Pro- 
fesseur de lettres dans un lycée de l'Etat, 
Donatien avait pu, au lieu de s'astreindre à 
la tâche ingrate de verser sa science à de 


sou 


ce 


Ca 
int 


taci 


Jeunes cancres, composer une anthologie 
littéraire de vale qui avait eu un 
grand ret sement, mais n'avait guère 
apporte d'argent à son auteur 
urent s'était vite révélé le vivant 
ait de son père et sur lui, après que 
natien et sa femme eurent, à peu 
d'années de distance, disparu, Ludovic 
avait reporté la tendresse qu'il avait 
naguère pour son cadet. Cependant, il 
avait espéré que l'enfant se rapproche- 
rait de lui, deviendrait son successeur, 


0 


| brusqueries 
| naient le jeune homme. 


| fondément 


re ce qu'avait fait son père. 

Ludovic Médier lui avait mal pardon- 
né sa déception, pourtant il n'en avait 
pas moins continué à verser à son neveu 
la pension qu'il faisait naguère à son 
frère, lui permettant ainsi d'orienter sa 
carrière dans le sens qui lui plaisait, 
marquait ses rancoeurs par des 
et des sarcasmes qui pei- 


mais :l 


Alors que l'industriel avait admiré pro- 
le génie intellectuel de Do- 
natien, il détestait chez le fils de celui-ci 
le méme penchant et, raillant le goût 


de son neveu pour les beaux livres, les 


éditions grommelait: ‘ 
Un rat de bibliothèque! C'est tout 
ce que j'ai comme successeur! 


Entrant donc dans le vaste bureau de 
l'industriel, Laurent se sentait soupesé, 
juugé et un peu méprisé, jusqu'à ce qu'il 
füt assis, jusqu'à ce que la conversation 
engagée, l'oncle se laissât enfin aller à 
son affection réelle. 

L'entretien débutait toujours par une 
remarque désobligeante où pesait lour- 
dement le poids de l'argent, dont Médier 
était par ailleurs fort généreux. Ce jour- 
là, Laurent l'atiendait avec anxiété. A- 
près une brève poignée de main, Médier 
attaqua 
Tu as commandé ton costume chez 
tailleur? 

C'est-à-dire, mon oncle... 

Ne me dis pas que tu n'as pas eu 
le temps d'y aller... Je t'ai donné le 
chèque il y a trois semaines. Je ne veux 
plus te voir ici avee ce vêtement infor- 


mon 


me que tu t'obstines à porter. Je veux 
que tu sois habillé convenablement. Où 
en es-tu? 

— A vrai dire, mon oncle, se décida 


Laurent, qui devait tôt ou tard affronter 
l'orage, je ne l'ai pas commandé. 


— Quoi” | L 
— On m'a proposé une édition très 
rare de... mais je sais que cela ne t'in- 


téresse pas Alors pardonne-moi, à la 
place du costume. j'ai préféré... Ce- 
lui-ci, bien nettoyé, pourra encore aller ... 

Il y eut dans la vaste pièce un de 
ces silences qui précèdent les cataclysmes. 
Tassé dans son fauteuil, Laurent n'osait 
lever la tête. 

Par bonheur, un heurt contre la porte 
détourna de lui l’averse, Il y eut un cra- 
quement bref, Médier venait de briser 
la règle d'ébène qu'il tenait entre ses 
doigts. Cette violence ayant apaisé sa 
colére, il proféra: 

Entrez! 

La porte matelassée qui menait au se- 
crétariat s'ouvrit doucement et Laurent, 
qui n'aurait pas bougé pour un empire; 
souhaita en même temps de disparaître 
dans une trappe. Rien de semblable ne 
se produisit et une fine silhouette de 
jeune fille parut: Antoinette Norris, pre- 
mière secrétaire du patron, venait d'en- 
trer. Vêtue d'une robe en lainage bleu, 
dont le col s'éclairait d'un bijou d'or, 
elle avait une aisance naturelle, que la 
simplicité de sa toilette accentuait en- 
core. Plutôt petite, avec un corps menu, 
elle avait un visage d'une grande pure- 
té de lignes, que son teint pâle rendait 


plus fragile encore. Elle donnait l’impres-l 


sion d'un petit Saxe, mais la vivacité 
impertinente du regard ôtait ce qu’on 
aurait été tenté de prendre, au premier 
abord, pour un état maladif, 

Tandis qu'elle s'avançait vers Ludo- 
vice Médier pour lui communiquer quel- 
ques documents, Laurent ne la quittait 
pas du regard, mais sa joie de la revoir 
était déjà ternie. Après le sourire gen- 
til qu'elle lui avait adressé en entrant, 
il savait qu'elle allait venir à lui, que, 
bouleversé, il parviendrait avec peine à se 
sortir de l'immense fauteuil, Stupidement, 
il la laisserait lui tendre sa main, et quand, 
enfin, il pourrait lui donner la sienne, 
elle serait moite et froide. Pour lui épar- 
gner ce contact, il oserait à peine effleu- 
rer la menotte blanche et fine. C'était 
chaque fois la même chose. Son émotion 


à l'approche de la jeune fille le ren- 
däit idiot. Il avait une peur affreuse 
que tout le monde s'en aperçüt. Mais 


ce n'était qu'imagination et Antoinette 
lui disait amicalement: 

- Bonjour, Laurent. 

I} répondait précipitamment: 

— Bonjour, Antoinette. 

Vous venez de lui épargner un 
fier savon, dit en riant Médier, toute sa 
colère déjà passée. 

La jeune fille eut une petite 
indulgente et demanda: 

— Quel méfait avez-vous donc encore 
commis, Laurent? 

— Ma pauvre enfant, je n'arriverai à 
rien avec ce grand fou, dit l'industriel: 
au lieu d'aller commander un costume 
chez mon tailleur, il a acheté je ne sais 
quel exemplaire rare, de je ne sais que! 
ouvrage ... 

— Mon oncle! reprocha Laurent, cho- 
aqué de voir traiter avec autant de désin- 
volture ce qu'il chérissait tant, c'est un 
exemplaire rarissime, et... d'ailleurs, a- 
jouta-t-il à mi-voix, je me suis un peu 
endetté . .. à cause de l& reliure... 

Ludovic Médier avait le parti de rire 
et, se tournant vers Antoinette: 

— Vous préparerez un chèque de vingt- 
cina mille francs sur mon compte per- 
sonnel. Cette fois, dit-il à son neveu, tu 
pourras régler ta dette et verser un &- 
compte sur ton costume. 

— Oui, mon oncle, dit Laurent, con- 
fus ... Je t'assure cependant que je n'ai 
pas besoin... 

— Et moi, j'ai besoin de ne pas avoir 
honte de toi... 

Antoinette était près de la porte et 
Laurent eut l'espoir qu'elle n'avait pas 
entendu. Un peu de rouge lui monta au 
front. La générosité ostentatrice de son 
parent était parfois pénible et il s'en 
voulait de se mettre constamment dans 
le cas d'y avoir recours. Pourtant, il 
était venu ce jour-là avec l'esprit plus 
léger que de coutume: il avait en effet 
reçu, le matin même, une bonne nou- 
velle. Un ami de son père lui faisait sa- 
voir que la bibliothèque épiscopale de sa 
ville avait perdu son titulaire et que 
la canditature de Laurent à l'emploi de 


moue 


bibliothécaire serait examinée avec ‘{a- 
veur 
L'accueil quelque peu brutal de son 


oncle avait retenu l'annonce que le jeu- 
ne homme comptait en faire, avec des 
précautions oratoires, car il savait à l'a- 
vance être mal accueilli. Tout en prépa- 
rant l'agrégration de lettres, Laurent, pour 
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gagner quelque argent, s'était fait répé- 
titeur et Ludovic Médier gardait le se- 
| cret espoir que la médiocrité de sa vie 
présente lui raménerait son neveu. Il ne 


| ses yeux la situation qu'il aurait d'emblée 
|en entrant chez lui. Laurent avait résis- 
té, avec cette douce obstination qui fai- 
sait le fond de son caractère. 

L'offre qui venait de lui être faite le 
mettrait en mesure de vivre selon ses 
goûts, dans l'atmosphère qu'il aimait, tout 
en continuant ses travaux personnels et 
lui donnerait vis-à-vis de son oncle une 
totale indépendance. Seulement c'était 
pour celui-ci la dernière chance qui s'en 
allait de le ramener à lui. Laurent ne se 
faisait aucune illusion sur la manière 
dont il allait réagir. 

La jeune fille partie, l'industriel dut 
éprouver un regret de s'être montré si 
dur avec son neveu, car il dit soudain: 

— Je te malmène, mon pauvre Laurent, 
mais tu sais que je t'aime bien et que 
ma mauvaise humeur n'est que de l'affec- 
tion contrariée. Je t'en veux de ne pas être 
prés de moi, alors que je devrais être 
fier de te voir ressembler autant à ton 
père. J'ai été injuste envers toi et je 
ne te vois que pour te dire des choses 
désagréables. 11 faut que cela change. Je 
décide que, dorénavant, je ne te taquiné- 
rai plus avec tes goûts. Tu as raison, 
après tout, de vouloir vivre selon tes 
aspirations... Est-ce que l'argent rend 
plus heureux? 

Laurent écoutait son oncle avec effa- 
roment, se demandant s'il ne se moquait 
pas de lui, mais Ludovic Médier pour- 
suivait: 

— J'2n ai eu beaucoup toute ma vie, 
j'ai voulu en gagner davantage et je n'ai 
pes trouvé le temps de me payer du bon- 

eur. Je n'ai eu ni femme, ni enfants. 
Quand je me suis aperçu qu'ils me man- 
quaient, j'étais trop vieux... Et puis je 
vous avais, toi, ton père, ta mère... Mal- 
gré mon argent, je ne suis pas sûr de 
vous avoir rendu très heureux. 

1 parlait comme dans un rêve et Lau- 
rent, ému, voyait tout à coup tomber 
de son visage le masque de l’homme dont 
il admirait la brutale énergie: à la place, 
une expression de douceur triste dévoi- 
lait la sentimentalité volontairement re- 
foulée. 

— Je t'assure, murmura le jeune hom- 
me, bouleversé de cette découverte, que 
nous avons toujours été très heureux, 
grâce à toi... Tu as tant fait pour nous... 

— Laisse, je sais ce que je dis... J'ai 
exercé sur toi, sur tes parents, mon be- 
soin de tyrannie... J'ai un tel orgueil 
que j'enrageais à la pensée que mes usi- 
nes puissent ne plus être à un Médier. 
Quand tu es né, ma joie a été grande. 
De ce moment, tu m'appartenais, car 
j'avais décidé que tu me succéderais. Tu 
n'as pas pu mesurer ma déception et ma 
colère quand je t'ai vu réfractaire à 
l'industrie. J'avais cependant ]la satis- 
faction de reconnaître en toi un vrai 
Médier. Rien n'a pu te faire dévier de 
la voie que tu avais choisie, ni mes pro- 
messes, ni ma mauvaise humeur, ni l’es- 
pèce de tutelle étriquée dans laquelle 
je te tenais avec mon argent. C'est toi 
qui as raison, mon petit Laurent, et je 
te promets de ne plus te torturer. Seule- 
ment, viens me voir plus souvent. Je 
me sens bien seul dans mon appartement. 
Après tout, tu es mon seul héritier... 
tu pourrais profiter un peu plus de mon 
argent... 

Les confidences inattendues de son on- 
cle mettaient Laurent au supplice, Com- 
ment, après cet élan généreux, lui dire 
qu'il venait précisément lui annoncer son 
départ pour la province? Il avait hor- 
:eur de faire de la peine et comme il 
n'était pas indispensable de l'avertir ce 
soir même, il décida d'attendre. Dans un 
jour ou deux, cet accès passager de ten- 
dresse familiale s'étant estompé, l'éloi- 
gnement de son neveu lui serait moins 
pénible. 

Il tut donc ses projets et Ludovic Mé- 
dier, prenant son silence pour un acqui- 
escement, conclut plus gaiement: 

— Tu es libre, ce soir? 

Laurent avait une grande envie de ren- 
trer chez lui, mais il répondit: 

— Oui, mon oncle, entièrement. 

— Eh bien! mon ami, nous allons fai- 
re la fête. Je t'emmène diner. J'ai en- 
core à peu près une heure de travail ici. 
J'attends Didier Coulonges qui est allé 
passer deux jours à l'usine de Mantes: 
il doit me faire son rapport. A propos 
de Didier Coulonyges, je te trouve bien 
froid avec lui. Il ne te plaît pas? 

Oh! je le connais à peine. 

— Et tu n'as aucune envie de le con- 
naitre davantage, n'est-ce pas”? 

Encouragé par le ton, il reconnut avec 
franchise: 

— Je n'ai pas pour lui une vive sym- 
pathie et il me semble que la récipro- 
que est vraie. C'est sans doute parce que 
nous sommes très différents l'un de l'au- 
tre 

— C'est juste, Pourtant, c'est à toi de 
faire le premier pas. Tu es mon neveu et 
Didier Coulonges est mon employé. Il 
est normal qu'il se sente tenu à une cer- 
taine réserve, si tu ne l'encourages pas. 

Laurent s'abstint de faire les commen- 
taires qui lui venaient à l'esprit et Mé- 
dier poursuivit: 

— Didier est pour moi un coiflaborateur 
| précieux. Je ne veux pas dire qu'il ait 
| du génie, mais, depuis deux ans qu'il 
te auprès de moi, il a su s'adapter à 
mes méthodes de travail et je pense que 
d'ici peu de temps je pourrai me déchar- 
ger sur lui de beaucoup de soucis. Que 
! de fois, mon pauvre Laurent, j'ai re- 
sretté que tu ne sois pas Didier Cou- 
longes!' Allons, ces récriminations sont 
superflues .., Va, mon petit... Tu vien- 


PR 
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dras me prendre chez moi à huit heu- 
res... Ah! voilà ton chèque, tu vas l'em- 
porter. 


Antoinette Norris entrait et, tout en 
griffonnant sa signature impérieuse sur 
le papier qu'elle lui tendait, Ludovic 
Médier dit amicalement: 

— Je n'ai plus besoin de vous, Antoi- 
nette, vous pouvez partir... Vous direz 
à votre père qu'il y a bien longtemps 
qu'il n'est pas venu me voir... Si mes 
vieux amis me délaissent!,., 

— Vous êtes tellement occupé, mon- 
sieur, que papa craint de vous déranger ... 

— Il ne me dérange jamais, le sait 
bien, mais vous avez raison. je travaille 
trop, il est temps que je prenne du bon 
temps. M. Coulonges sera là demain ma- 
tin, je viendrai plus tard au bureau. Lau- 
rent et moi nous faisons la féte ce soir, 
je me* reposerai un peu. Dites à Pelou- 
tant qu'il fasse entrer M. Coulonges des 
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s'était pas fait faute de faire miroiter à | 


arrivera. Sauve-toi, Laurent, à tout 
l'heure. Bonsoir, Antoinette, à demain. 

Les jeunes gens ainsi congédiés sorti- 
rent chacun par une porte. L'entretien 
qu'il venait d'avoir avec son oncle lais- 
sait Laurent très troublé, mais très vite 
ces préoccupations passèrent au second 
plan. Antoinette Norris habitait le même 
auartier que lui et, puisqu'elle allait quit- 
ter le bureau, il lui serait facile de se 
trouver dehors en même temps qu'elle 
et de faire, auprès d'elle, le chemin qui 
a séparait de sa maison. 

Laurent se trouva promptement dans 
rue. A cette heure où presque tous 
bureaux déversent leur flot d'em- 
ployés, il avait peu de chances d'être re- 
merqué dans son attente. De plus, la === 

tique voisine d'un libraire lui offrait le 
prétexte de sa vitrine à consulter. Il put 
donc, sans se sentir gêné, guetter la sor- 
tie d'Antoinette, I1 calcula qu'il avait une 
grande heure avant le rendez-vous de 
son oncle. 11 aurait le temps de regagner 
ayec elle la rue, voisine du Luxembourg, 
où elle habitait, de monter chez lui en- 
suite changer de col et de cravate, puis 
de sauter dans un taxi pour se trouver 
TE Hoche à l'heure dite. 
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vait une silhouette féminine. Et soudain 
elle fut à quelques mètres de lui, alors 
que, pendant un court instant, il avait 
détourné la tête. Elle marchait d'un joli 
pas allongé. Elle souriait gentiment et 
Laurent, radieux, fit un mouvement vers 
clle, mais le sourire comme le regard de 
la jeune fille passèrent au delà de lui et, 


instinctivement, il se détourna. Il aper- | 


cut un peu plus loin Mme Norris. C'était 
à sa mère qu'Antoinette souriait, c'était 
vers elle qu'elle allait. Elle n'avait pas 
vu Laurent, passait près de lui sans mé- 
me l'apercevoir et ce fut Mme Norris qui, 
après que sa fille l'eut embrassée, 
terpella: 

— Eh bien! Laurent, vous ne dites plus 
bonjour à vos amies? 

Il rougit violemment, s'excusa, embar- 
rassé par son manteau, par ses gants, fu- 
rieux de faire, comme à l'accoutumée, pi- 
teuse figure, sous le regard moqueur de 
la jeune fille, mal à l'aise malgré la bien- 
veillance de Mme Norris qui demandait 
amicalement: 

— Vous rentrez avec nous, Laurent? 

— Non, madame, bafouilla-t-il préci- 
pitamrment. 

— C'est vrai, dit gaiement Antoinette, 
vous faites la fête avec votre oncle? 

Et, comme sa mère 12 regardait, sur- 
prise, elle raconta les projets de M. Mé- 
dier. 

— C'est une bonne idée, approuva Mme 
Norris, vous avez autant besoin l’un que 
l'autre de distractions, À bientôt, Laurent, 
venez nous voir un prochain soir... 


CHAPITRE Il 


Mâchonnant sa déconvenue, Laurent 
était parti à pied vers l'avenue Hoche. 
Par le Louvre, les quais, les Champs- 
Elysées, il marchait lentement, dans je 
soleil couchant de cette fin de journée 
printanière, 

Puisqu'il n'avait pas pu, comme il l'es- 
pérait, faire aux côtés d'Antoinette le tra- 
jet qui le ramenait chez lui, il avait renon- 
cé à y aller. Paul, le valet de chambre, 
lui préterait un col propre appartenant à 
son oncle, car ils étaient à peu près de 
la même taille, et lui donnerait un coup 
de brosse. 

Laurent se sentait dans un état d'es- 
prit qui ne lui était guère habituel. Na- 
turellement insouciant, disposé à prendre 
toutes les choses du bon côté, il n'avait 
qu'une seule crainte, celle des colères de 
Ludovic Médier. Or celui-ci s'était mon- 
tré particulièrement affectueux et cette 
façon d'être inaccoutumée le troublait, en 
même temps que le gênait le fait qu'il 
lui avait tu la vérité sur ses projets. Un 
autre point aussi préoccupait Laurent. Son 
oncle avait donc deviné l'antipathie irrai- 
sonnée qu'il éprouvait vis-à-vis de Didier 
Coulonges. 

En examinant ævec sincérité le début 
de ses relations avec le jeune homme, 
Laurent ne se sentait pas fautif, Quand 
Ludovic Médier le lui avait présenté, 
quelque deux ans auparavant, il n'avait 
eu de ce beau garçon, vêtu avec une 
extrême recherche, aucune impression 
désagréable, Informé bien vite du peu 
d'importance que le neveu avait dans Ja 
maison, Coulonges n'avait pas tardé à 
le traiter, avec désinvolture d'abord, puis 
avec une insolence dédaigneuse. Le patron 
ayant fait, en présence de son collabo- 
rateur, quelque sortie violente à Laurent, 
il! en avait déduit qu'on pouvait tout se 
permettre avec un garçon aussi insigni- 
fiant, quant à l'influence qu'il avait sur 
Médier. 

Tout cela, Laurent le lui aurait facile- 
ment pardonné, ou même il ne l'aurait 
pas remarqué, pas plus qu'il ne s’'attar- 
däit à la politesse condescendante de 
Norbert Peloutant, s'il n'avait vu Didier 
Coulonges aussi servilement plat avec 
son oncle. Son attitude, ses jugements, 
ses préférences, ses hostilités, étaient cal- 
aués sur ceux du patron, Toutes les oc- 
casions étaient bonnes pour flatter l'or- 
gueil, les manies du grand industriel et 
il était facile de penser que son avance- 
ment rapide dans la maison tenait sur- 
tout à l’excessive souplesse de son échine. 

Laurent, néanmoins, ne pouvait lui dé- 
nier une qualité primordiale, qui était 
un des principaux éléments d’appreciation 
de Ludovic Médier: une grande puissan- 
ce de travail. A toute heure jour et 
de la nuit, il était à sa disposition et, pour 
un homme actif comme l'avait été Mé- 
dier, cela constituait un mérite rare. Tout 
ce qui l’agaçait chez Coulonges, Laurent 
l'aurait encore bien volontiers oublié, si 
le jeune homme ne s'était avisé de faire 
la cour à Antoinette Norris. 

Ce dernier drame ne datait que de 
quelques semaines, depuis que Laurent 
avait précisément découvert qu'il aimait 
Antoinette. 

Armand Norris et les deux frères Mé- 
dier étaient amis d'enfance et, pas plus 
que sa fortune n'avait séparé Ludovic 
de son cadet, elle ne l'avait éloigné de 
son ancien camarade. Fonctionnaire pro- 
be et modeste, Norris avait fait une car- 
rière honorable dans l'administration, qu'il 
terminait avec l'emploi de chef de bu- 
reau. Marié jeune, il avait élevé digne- 
ment quatre enfants dont l'ainée était 
Antoinette, que Médier, ses études ache- 
vées, avait prise chez lui. 

Les appointements de la jeune fille, 
joints aux revenus de la famille, permet- 
taient aux autres enfants de choisir une 
carrière. Maxime voulait être médecin, 
Jean ingénieur; quant à Louise, qui n'a- 
vait que quatorze ans, elle semblait atti- 
rée par la vie religieuse et personne ne 
songeait à contrarier cette vocation. 

Les enfants d'Armand Norris étant 
beaucoup plus jeunes que lui, Laurent 
ne les avait vus que fort peu, bien que 
les familles fussent très liées. 

Il n'avait découvert Antoinette qu'en 
septembre dernier, Ludovic Médier pos- 
sédait, à quelques kilomètres de Mantes, 
des terrains sur lesquels il avait fait 
construire une nouvelle usine. Il avait ron 
loin de là une propriété que Laurent ai- 
meit beaucoup, parce que, contrairement 
à tout ce dont s'entourait son oncle, elle 
était sans faste et sans prétention. 

A l'occasion de l'inauguration de l'usi- 
ne récemment achevée, l'industriel avait 
donné une petite fête en sa maison de 
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journee un souvenir émerveillé. 
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ne perdait pas de vue l'entrée de | 
l'immeuble, tressaillant dès qu'il aperce- | 
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DEUX NUITS 


Roman ||) 


il épinglera sur sa poitrine le | 
ruban blanc du sacerdoce, 

Le cas de Serge Bernard est, | 
en gros, celui de beaucoup de | 


Tranquillisez-vous! Malgré le | 
titre, ce roman est un bon ro- 
man. Il a été écrit par un étu- 
diant du Grand Séminaire de 
St-Boniface. 

D'un style vivant et alerte, 
M. Roland Roy nous raconte 
l'histoire — simple et tragique 
à la fois — d'une vocation. 

Le héros du livre, Serge Ber- 
nard, a fait tout son cours clas- 
sique en vue du sacerdoce. Son 
père et sa mère ont peiné pour 
lui permettre de parfaire ses 
études. Le voici en vacances 
chez lui avant sa deuxième an- 
née de Philosophie. La lutte se 
présente: une jeune sirène, 
belle et avenante, “la Solange 
à Sidore”, tourne la tête de no- 
tre jeune étudiant. C'en est fait: 
Bernard renonce au sacerdoce 
et se promet à Solange. 

Apprenant cette décision, le 
père et la mère refusent de 
payer la dernière année de son 
cours. Plus fin, le curé inter- 
vient et insiste pour que le jeu- 
ne homme reprenne ses études. 


De retour au collège, une lut- 
te intime se livre dans le coeur 
de Bernard. Le sacerdoce est 
bien beau! Mais, d'autre part, 
l'appel de Solange est si fort! 
Si fort que notre Serge en rêve 
et a le dégoût de l'étude. Que 
faire’ La Providence envoie a- 
lors l'ange de la route sous la 
forme du Père Spirituel. Très 
délicatement, avec l'adresse du 
vieux médecin qui soigne des 
plaies, le prêtre expérimenté 
ouvre définitivement les veux 
du jeune homme: Serge sera 
prêtre. A la fin de l’année, à la 
grande surprise de ses parents, 
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© “La lecture de tous les bons livres est comme 
une conversation avec les plus honnêtes gens, une 
conversation étudiée, en laquelle ils ne nous de- 
couvrent que les meilleures de leurs pensées.” 

(1596-1650) 


D'AMOUR 


Descortes 


jeunes gens. Avec cette diffé- 
rence que beaucoup abandon- 
nent l'idéal sacerdotal pour les 
yeux de Solange. D'autres, au 
contraire, comme Serge, après 
avoir entrevu les délices de l'a- 
mour humain, y renoncent pour 
une vocation plus haute. Une 
telle décision ne va pas sans 
heurt et sans lutte. Il ne faut 
pas croire en effet que ceux qui 
prennent la soutane n'ont plus 
de sens ni de chair. Le combat 
est dur parfois. Mais précisé- 
ment, c'est la pureté dejà pra- 
tiquée qui est un des signes de 
vocation, ou, pour parler plus 
canoniquement, une des preu 
ves sur lesquelles se basera le 
confesseur pour laisser avancer 
le jeune homme: l'évêque alors, 
au jour du sous-diaconat, pour- 
ra appeler au nom de Dieu le 
nouvel élu. Malgré sa résolu- 
tion — que nous voulons croire 
définitive — Serge ne pourrait 
pas être ordonné prêtre immé- 
diatement. L'Eglise exige des 
preuves dans le passé et non 
dans l'avenir. L'auteur s'appuie 
trop sur la vocation purement 
d'attrait, vocation d'appel inté- 
rieur,;et ne semble pas avoir 
étudié le livre de base de M. 
Lahitton: “La vocation sacer- 
dotale”. 


Autre remarque: M. Roland 
Roy semble dire que Serge a- 
bandonne sa bien-aimée, parce 
qu'il s'aperçoit — dans le si- 
lence de sa retraite — que la 
nature de cette femme ne con- 
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Aux Editions Chantecler 
Le mystère de Noël 


par Dom E, FLICOTEAUX, m.b, 
Dans ce petit livre, Dom Flico- 
teaux, s'appuyant de préférence 
sur les textes du missel, s'applique 
à suivre selon tout son dévelop- 
pement et selon la diversité de 
ses aspects le grand mystère de 
Noël, tel que l'Eglise nous le fait 
célébrer, chaque année, dans sa 
liturgie. Car la fête de Noël est 
bien autre chose que le touchant 
anniversaire de l’humble naissan- 
ce qui s'effectua, il y a près de 
vingt siècles, dans la pauvre éta- 
ble de Bethléem. Pour beaucoup, 
Noël n'évoque rien d'autre que le 
souvenir de l'enfant Jésus couché 
sur la paille de la crèche, entre 
le boeuf et l'âne, entouré de la 
Vierge Marie, de saint Joseph et 
de quelques pastoureaux. Cepen- 
dant, le mystère de Noël, tel que 
l'Eglise nous invite à le revivre 
dans la splendide liturgie de la 
fête, ne se réduit pas à de si mo- 
destes proportions. En réalité, ce 
que l'Eglise célèbre le 25 décem- 
bre, c'est bien la naissance du 
Seigneur, mais considérée comme 
le point de départ de son oeuvre 
rédemptrice. Déjà la liturgie de 
Noël, comme le montre l'auteur, 
nous fait entrevoir le triomphe du 
Christ remontant au sommet des 
cieux, et même le mystère de no- 
tre propre glorification. 
Quiconque veut entrer dans 
l'intelligence de la liturgie de 
Noël et revivre ce mystère aura 
donc un réel profit à lire “ce vé- 
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"Deux nuits d'amour” 


par 
Roland ROY 


L'étudiont a-t-il droit à l'a- 
mour? On trouvera la solution de 
ce problème d'actualité dans le 
nouveau roman que vient de faire 
paraitre un auteur de chez nous 


de St-Boniface au prix de $1.00 


ritable petit chef-d'oeuvre de 
piété liturgique où l'office est ex- 
posé dans toute l'ampleur de ses 
proportions, la majesté de son dé- 
veloppement et la variété de ses 
parties, mais aussi dans toute la 
grâce de son abandon, le naturel 
de son déroulement, et l’ingénuité 
de son expression”. 

Un volume de 160 pages, publié 
par les Editions Chantecler, 

Prix par la poste: 81.35, 


Aux Editions Fides 
Mes fiches 
Numéro spécial sur-le cinéma 


De nos jours, nul n'a le droit | 


d'ignorer le cinéma, Contempo- 
rain de notre siècle, cet art consti- 
tue l'un des plus puissants moy- 
ens d'expression mis à la disposi- 
tion de l'homme par le Créateur. 
Or, il est du devoir de l’homme 
d'utiliser cet instrument en vue 
de la régénération de la société 
et de l'édification du 
divin. ‘‘Instaurare omnia in Chris- 


to”, tel doit être le sens et la mis- | 


sion du labeur humain. 


Afin de favoriser une intelli- 


Royaume | 


gence plus parfaite du cinéma, 
Mes fiches publient ce mois-ci un 
numéro spécial traitant des rap- 
ports du septième art avec la mo- 
rale, de l’histoire et de la tect 
que du cinéma, de n esthétique 
et de ses grandes missions, Ce nu 
méro d'une impeccable tenue et 


ni= 


d'une indéniable valeur docu 
mentaire constituera pour tous 
une source de renseignements 
précieux et permettra aux ama 
teurs de cinéma d'y trouver, non 
seulement un divertissement fa- 


cile, mais une occasion d'enrichis- 
sement culturel. 

Il n'est que de lire ce numéro 
exceptionnel entièrement consa 
|cré au cinéma pour découvrir cet 
art ou l'aimer davantage. N'hé- 
sitez pas à vous le procurer, On 
{peut l'obtenir pour la modique 
somme de $0.17 par la poste. S'a- 
dresser à: Fides, 25 est, rue St- 
Jacques, Montréal-1, P.Q. 


AVIS 


Nos lecteurs pourront se procurer 
les volumes mentionnés sur cette 
page en adressant leur commande 
et leur remise au Service de Librai- 
rie de La Liherté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, 
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HORIZONTAL 


l_Avouer — Saisir brusquement (FE). 
2—Fleuve au NE, de l'Asie — Peigne 


du tisserand — Moment d'arrét pen-| 


dant une marche, 


3—vhysicien allemand né à Fiaffendort | 
donner une solution à;j]! 


— Terminer, 
— Action, chose faite, 

A—désus, Mauveur des Mommes (abrév.) 
Terrain ensemencé — Trois fois, 

5—Symbole du calcium — Métal — 0e 
seau passereau — Soleil chez les E- 
syptiens, 

6—Trouvère francais né à Arrss — À- 
battre à ras de terre, 

1—4irande foule — Nom officiel de l'ir- 
lande libre, 

É—Interjection — Voëte latin né à Véro- 
ne — Indubitahie. 

9—Palmier d'Arable — Rejeton qui pous- 
se au pied d'un arbre, 


l0—Revenu d'un prélat -— Divinité de la 


Fable. 
11—Nom du Bouddha en Chine — Cheval 
sans force, sans vigueur — Houe à 


sorge d'une poulle — Règle double, 
12—{oïère — Mélangé — Larve du han- 
neton. 
13—Préfise — Dépouiller la 
4 robe — Fils d'Adam. 
14—Empereur romain — Conjonction 
Fabriquer, composer, 
15—{hanteur populaire francais + Col: 
lectionner. 


soranee de 


VERTICAL 


1—{Coupe, vase à boire chez les anciens 
— Qui porte à la vertu, à la piété. 

2—Hiat américain — Morceau de musi- 
que pour deux instruments — Farer, 
embellir. 

3—Vronem personnel — 
Easter. 

4—+r de voir — Voile triangulaire 
(Mar). — Vaste étendue d'eau — Poé- 
te tragique athénien mé à (Chio, 
wnjugaison — Région viticole de la 
drance — Mot dlj suse subatealé — 
Vegu au monde, 


Laterjection — 


+ w 


ns 
<= 
ns 
on 


En _REn nan 


CE 
RRRSE RER 


é—Hausser davantage 


| 1—Nom poétique de l'are-en-clel — En 
duit tenace — Ancienne épée longue 
et étroite, 
B—Errer ch et là — Fossédn — Ville 
d'Espagne, 
D—Mettre en terre pour germer — ar 
con d'éeurle de course — Du verbe 


être. 
10—Faire de mauvais vers 
11—fnterjection — nitué Boutirer 


Note de la gamme 
13—tinomatopée du bruit d'un coup = 
Lettre grecque 


Action de rire 


Veiatre 


{ Genre de poissons — 
— Evénement fortuit. 
13—Fièce de vaisselle — 
{ — Üraminée, 
| 14—Conni qui conduit l'eau de mer dans 
les marais salants — finnte uffiei- 
nale — Ne pas dire, encher, 
15—Maconter, exposer (VE) — 
‘francais (1829-1905). 
Solution du précédent 
5 1011121314 
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HENTAI mnt ju 
MAL! Do 
BE NUMBENME 0 

Bo EN AMEL VERRE 
GEL IONS TER ILIUUME TI (5) 
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On ne dit la vérité qu'à ceus 
que l'on aime.—LACORDAIKE 


i 


F1 
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L 


PATRIOTE 


PAGE QUATORZE 
[eo] tit PFARTAGERAIS e de 4 cham 
. et C + 
e ë es Las entra ave eux hommes | 
affaires e 1x +s. Lingerie | 
mie. Arrét de l'a bus à le r- | 
nnonces LPS RE ET ALE 
sue «€ {a Tétéphoner À 264 741, 
16-3C. | 
Tarn, 2 par met. M m: 
; inse À... O0 Up | GAGNEZ DE 1 e 
CE : af hissement, pr enez 
6 . . a 50 
Læ 2 . .. "pa- . a tement r se 
. de lann e . a: Institut National 
fe Contlserte Enrs… station Deleri- 
sous 7 r mier, case Montréal »58-6P 
A LOUER es, à 
à la semaine 
à s'adresse CE bert L'Heureux, 
! he étre. PO, ox … : £ Sask 
Le M 14 rue Ga Winnipeg. Téléphone |} 
4 s66-31P 
VPUEZ D'ARTHMITE O! 
” * far VOTRE AVENIR EST ASSURE: JET 
ES GENS . a télégraphie 
L L FO. box e ne 
v : 1# «+ Etats 
Ecrivez à Boîte 
sw #15 La Liberté et le Patriote, 619, a- 
+ MebDermeot, Winnipeg 53 
M. ? abourts . 
h ace 
IF || FOUR ACHAT ET VENTE de pro- 
| +, fermes 
REMELE esser à 
{ BUFFET 
édifice Meintyr 
féléphones 1125 ou 204 567 
TF 
! 1 jean-far 
1 64-T} 
à LOUER E « ve 
\ 1 'adresser À re Hitchot, St-Bo- 
Télé ace 
06-T 1 A VENDRK, ne s 
er à 1, rue 
LOU Riteh hcrn 60-300 
je 0 DEMANDE s | er 
1 } r4 : ne e 
LE 3 f 
1 craie 
x TL nvi 
VEND s'adresser au Rev Frère 
Bruyère 619 avenue McDermot 
Winnipeg 
UN ENCAN aura lieu le mercredi 15 
‘ r embre 211 p.m 1 ferme 
G.-H M E uée à 2 
; . .sù P à a A l'encar 
iche 4 ait Hoisteir 
\ J ‘ 6 ‘ ‘ 1 TB 150 
re ne nes tt Ed. Boily, encanteur, Ri- 
- | cendre cher, Man. Téléphone: 5, sonnez 1-1 
’ immédiate 1-30€ 
‘ ations fait A LOUER : cher, met 
Allard Motors & Im- . : r RU Due où 
r | les Abattoirs de LR. D : Due de. 
h M 406-TF ( L L X onnanie 5 a- 
dresser à 508, rue Ritchot, St-Boni- 
iace Téléphone: 203 445 62-30C. 
AGENT DEMA 
; PARTAGERAIS e de 4 chambres 
0 propre ha « et meublée dans 
L . ons (te ‘ à € 2 messieurs ou 2 
Ecrir à Produits € € [4 r coucher 
r ex 1! té ‘522 rue Delaro- é L € É fournies 
cl v -11P rêét d 1 a 5 


e. 5n 
Portage 


4 
204 747, 


Téléphoner 


4 


63-30C. 
A VENDRE Article de broderie 
es à tt taie reillers, des- 
6 eaux ivertures de lit 
‘ nts ta} au point de 
et autre Ces articles sor 
Aus iuvet d'oie ots de 
ne dorsa 2- ma s de différentes variétés. 
ins le à dresser À Mme F. Grolleau, 193, 
€ 2 — Germaine Courteau, Smith, Winnipeg (2ème étage, € 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. Té- bre 4), entre 9 h, a.m,. et 10 h. 30 
léphone 35 226. p.m 65-30P. 
nn. A VENDRE 
st- Boniface 
Duplexe, pré et basilique: four- 
r a ir lations de 
erie privées Prix 
P 0, À terme 
s “Snack Bar’ er tué, Prix, $6,500.00 
Epicerie et confiserie, blen située; Jo- 
£i > £5,400.00 
: Téléphoner le soir À 
Produits photographiques Léveque: 209 22 
REBIFFE AGENCIES 
423, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: 932 597 
66-30C. 
A VENDRE — Machine à laver ‘’Co- 
1 bonne condition: $70.00. Elec- 
aite condition 75.00 
a ruton de Perse, gran- 
38-40 $325.00, Téléphoner à 
| 5 103, 35-30C, 
IL _Y AURA ENCAN sur la ferme 
d'Hector Fonta 2 milles au nord 
de Ste-Agathe, sur le chemin 75, le 
lundi 13 novembre, à 1 h. p.m. Ma- 
»s de toutes sortes: tracteur, 
herses, cultivateurs, lieuse, 
faucheuse. Aussi meubles, 
Boily, encanteur, Richer, 
Man, Téléphone: 5, sonnez 1-1. 
58-30C, 


Fascinantes 


Ventura ‘69’ 


Romantiques! 


@ Lentille 6.3 givrée Selon les 
@ Foyer (focus 3° à infinité dernières 
@ Vitesse 1-25 1-200 d 
© Film 120 - prend 8 photos moe 
2Vs x 3% de Paris 
® Synchroniseur pour lumière- et de 
éclair Hollywood. 
Prix, $29.95 Ondulations à l'huile à 
la crème du Salon Golden 
Prix régulier, $10.00 
53.50 
Ondulations à froid 
du Salon Golden 
Toute la gamme de Prix régulier, $15.00 
rouleaux de films $ 
Ampoules pour lumière-éclair 4. 95 
| Ne 50 SM, 18e cheveux gris? 
| No 22 No 5, 16e 
No 11, 5 B, 22e 
| Pour tous produits 
photographiques 
TISSOT PHOTO 
‘Camera Bar” 
lt rue Dumoulin 
St-Boniface réel, 201 862 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la campagne, 


s'odresser à 


MARION et ARPIN 


St-Bonitoce, Man 


6€ ue Ta 


ou 


5, aver 


201 028 


ROYAL REALTY CO. 


516. édifice Melntyre l'él.: 925 801 - 927 702 
Consultez-nous pour un bon choix 
et achats d étés de ville « ampagne. de fermes 
1.-R. POIRIER, agent 
Le soir, téléphoner à M. Poirier. à 41 876 


MAISO 
jeune 
bien 
204 44 
gevin 


POELE 


A VE 


Prix 


St-Jean-Baptiste, 


GERANT DE 


Ford 
et ar 
requi 
Sask. 


DEMANGEAISOIN 


GUE 


die 


pétigo 
témoi 
Garanti 


bourg, 


ou 


293, 


1 


A LOL 


Jeune 
dans 
| 


| Maison 
mens 
face 

Maison 
mobi 
Pour 
vous 


| 


St-Bon 
bres 
$4,900 


comp 
facile 


St-Boniface 


Maisc 
à ter 


Norwood 


Prix 


SYLVE 


| 
| 500, 
| 
| 
| 


ec 


.5 
P 


GRANDE 
jeune 
des-malades 


lavage 


Langevin, 


St-Boniface — Maison de 
vacante, 


Roi- -maricher 


H. Chapman, 


récen 


ment ête 


“800 mir 


veau Ge 


PC) 


N DE PENSION — Pour co 
Le Lei al qu 
forta Téléphoner 


uple 
le et 

À 
6 ou s'adresser à 531, rue Lan- 


( entr tranc 


con ble 


St-Boniface 31-31P, 

ELECTRIQUE 
NDRE. N'a servi que 4 mois 
$40.00. S'ad'esser À 517, rue 
St-Boniface. 


“RANGETTE"” 


32-30P, 


GARAGE d'agence de 
et de Case, Doit parler ançais 
1glais couramment. Références 
ses, Ecrire à “oite 4, Domremy, 
47-30C,. 


vit 


O! 


irayée 
it mala 
tres, im- 
Nombreux 

$1.00. 
Gravel- 
47-40P, 


mervei!l 
p eczér 
plaies aux jambes 
gnages Grosse boite 

Bettez Agencies, 
Sask. 


de 


CHAMBRE A LOUER pour 
s filles, Conviendrait à des gar- 
Libre le 27 
décembre. S'adresser à 
St-Boniface 
56-30C. 


e ler 
rue Dumoulin, 


ER — ( hambres meublées pour 
filles vec cuisine moderne 
et t téphone Bonne 
St-Boniface, Téléphone 205 962. 

54-30C. 


A VENDRE 
de 18 chambres, bons revenus 
uels, dans centre de St-Boni- 
$10,500.,00 
de pension de 8 chambres, avec 
lier, Prix, $8,500.00 
autres transactions, adressez- 
à: Apollinaire Gendron, 529, rue 
St-Boniface, 61-30P, 


PE VENDRE 

5 chambres, 
Prix, $5,200.00, à termes. 
iface Bungalow de 5 cham- 


chauffage à eau chaude, Prix, 
00, à termes. 


St-Boniface —. Maison de 8 chambres: 
chauffage à air chaud 


Prix, $8,300.00; 


tant requis, $2,000.00; balance 


— Près de la basilique. 


on de 9 chambres, Prix, $7,600.00, 
mes, 


Maison de 6 
$5,500.00, à termes. 


S'adresser à 
STRE ET KENSTON REALTY 


rue Ritchot, St-Boniface 
Téléphone 929 398 


chambres. 


59-30C. 


Réparations de 
rayons automatiques 
tylos et stylos à billes 
oint Pens) 


(Ball 


+ Briquets de toutes marques 
COMMANDES PAR LA POSTE 


WINNIPEG PEN SERVICE 


238, 


273 


rue Lizzie, Winnipeg 
(angle Logan) 


Téléphone 24 241 
1.-G.-E. Emond 


Propriétaire 


Louis Matile 


& FILS 


Horloger Suisse 
rue Main, Winnipeg, Man. 


(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


Agent d'immeubles 


Ac 


AP 


hatæt vente de maisons, 


commerces, fermes 


Pour un 


et 


service 
honnête 


courtois 


S'ADRESSER A 


OLLINAIRE GENDRON 


529, rue Langevin, 
St-Boniface, Man. 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


AVEN 


| LUNCH 


x 


Sall 


Consultez-nous 


T 


344, rue Main 


>erv 


popu res - ce courtois 


es de banquets pour toutes 
occasions. 

po 

50 


ur vos soupers 
rées, etc, 


famille 


de 
Gus George, prop 


éléphone 921 076 


| 
novembre 


localité | 


Au Sacré-Coeur 


£ f 1 £ 
nisai s L pre r : 

er toute € nr t 

i w se J s 

Ils € ; 
gr ‘ t 
f À # 
| compt Me 
} siens € 

ents ‘ 

L2 . . 

| 

Avis important à toutes les 


Dames de Ste-Anne 


an plaisir I 
vous; don- 
s la comn t dans 
le mois co 
Toute s été des 
Dames de Ste-Anne trouvera pro- 
fit à lire et ce ui 
sera gardé dans vos 
souvenir de cette fête mémorable 
LI L2 LL LA 


A notre dernière assemblée 


eut lieu le vendredi 3 novembre | 
| dernier, la secrétaire lut un rap- | 
port détaillé du voyage des pèle- 
rines, non seulement à Beaupré 
mais aussi dans les autres lieux 
qu'elles ont visités, le Cap-Ge-la- 


l'Oratoire 


Madeleine Ù 
etc. etc 

| Mme O. Roy, présidente et or- 
ganisatrice de ce voyage, en ter- 
mes brefs et bien choisis, remer- 
cia le R. P. Desautels de s'être 
| rendu à là gare, lors du départ 
| des pèlerines, pour leur souhaiter 
| un bon voyage. Elle remercia éga 
lement Mme Henri Gauthier, vi- 
ce-présidente, de l'avoir si admi- 
rablement bien secondée dans 
l'organisation de ce pèlerinage et 
cela jusqu'au dernier moment, 
ayant elle-même été empêchée 
de faire le voyage pour des rai- 
sons sérieuses. 

Mme Roy offrit au Père Curé 
une plaque souvenir du Cap-de- 
|la-Madeleine, représentant le 
“Pont des Chapelets” et à Mme 
Carignan, 
et du voyage, une mignonne sta- 
tuette représentant les apparitions 
de Lourdes et munie d'un méca- 
nisme placé sous le piédestal qui 
exécute l'air de l'“Ave Maria”, Le 
R. P. Desautels, de même que la 
secrétaire, furent touchés de cette 
marque d'attention et heureux de 
recevoir ces souvenirs. 

Voici le rapport des élections 


St-Joseph, 


51: présidente —— Mme O. Roy: 
| lère vice-présidente — Mme P, 
Lévesque; 2ème vice-présidente 
Mme S. Beaubien; trésorière 
Mme O. Bourbonnais; secré- 
| taire — Mme Jos. Carignan. 

| La secretaire. 


Au Club du Sacré-Coeur 


Ligue de dix quilles 


| Equipe  : SR À 
Hôtel Roblin 11 + 
Banque Can 10 8 
Canadian Publist ‘9 6 
Guertin Frères 3 12 


ROYAL REALTY CO. 
| 516, édifice Melntyre 
Tél. 925 801 Tél, 927 702 
A VENDRE 
St-Vital — Maison de 6 chambres, en- 
tièrement moderne; lot de 3 acres 
Prix,  $6,500.00; comptant requis, 


$3,000.,00 
Norwood Maison de 10 chambres: 
revenus mensuels de $55.00, plus 
gis de 6 chambres pour propriétaire 


lo- 


qui 


secrétaire de la société | 


des dignitaires pour l’année 1950- | 


| 
Î 


| 


| 


Chaüffage à air forcé. Prix, $7,500.00: | 

comptant requis, $3,000.00 
St-Boniface — Maison de 9 ct res 

soubassement partiel ap- 
| préciables. Prix, mmé- 


| diate, 
$2,000.00 

St-Boniface — 
entièrement 


$7,500.00 


eau chaude s) n 
Très bonne nm pou € 
$12,500 90 et 
St-Boniface - s € )de 
de 4 chambr x, $5,500.00; comp- 
tant requis $1,500.00 
St- Vital — Confiserie £ « \ 
bres, Prix, $5,000.00; ve 850. par 
mois 
Le soir 
M. J.-R. POIRIER, tél. 41 876 
64-300 


Central Park Jewellers 


438. avenue Winni 


HORLOGERS ET BIJOUTIERS 
L. BOURBONNAIS, pr 


sSt-B 


p 


face 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 726 456 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 


Chauffage Ventilation 
Plomberie 


rue $St-Joseph, St-Bonitoce 
Tél.: 202 505 


677, 


Vendue exclusivement par EATON au Canada 
La Nouvelle Laveuse Electrique 


Ses caractéristiques comprennent: 


Nouvelle essoreuse genre automatique. 
Chronomètre de lavage automatique. 


L''’Hydrospout‘" au lieu de tuyau d'écoulement, 
s'ajuste à n'importe quelle hauteur ou position 
balancée. 


Hydracteur nettoyant, à triple action, qui 
fait ses preuves en effectuant une meilleure 
lessive. 


BLACKSTONE 


La demande générale a été 
si grande — que nous pou- 
vons vous offrir en vente 
leslaveuses renommées 
Blackstone, fabriquées aux 
Etats-Unis. La Laveuse mo- 
dèle 330 P (telle qu'illus- 
trée) vous procure ce qu'il y 
a de plus récent en fait de 
laveuse améliorée, genre es- 
soreuse. Ne manquez pas de 
venir 


voir cette machine 


exceptionnelle .., 


19950 


pompe 
incluse 


Paiements à termes, si désiré 


Laveuses, 5e étage, 


#T. EATON Cm 


à és: PNG add À — 
er 0 Cup Spiciess | ORATEUR D'ORIGINE | ] conseils de faire rapport au 
âge, expérience, salaire demandé et UKRAINIENNE | 11 G +rand Chevalier des communion 
références. S'adresser à dJ.-D, La- {1} eva lers || du 3 décembre, soit par écrit, 
londe, St-Victor, Sask, 52-32P. “ il {|| soit par téléphone, 
—— La deuxième session de la 23è- | | 2 0 à 
A VENDRE [me législature du Manitoba s’est | l |! . 
| St-Boniface — Cottage moderne de 4|ouverte mardi dernier, sous la Le] om | x Le gros poisson s'en vient! Nous 
pièces, chaufiage à air chaud, gara- | présidence de Nicholas Volodymir |!! l'attendons avec impatience. Il a 
[gtBor nu Cottage moderne de | Bachynsky, le seul orateur ukre | ml Provencher sans doute perdu sa plume et nou 
St- ace — ttage > : , 
{ CRUE bel emplacement, Prix,|nien dans les assemblées paie. | j ; suggéro ns à Laurier de lui en 
$7,900.00, | mentaires des pays démocrati- Retraites fermée présenter une qui ne serait pa 
st-Boniface — Cotts iltra moderne | ques. Un dernier appel à nos Cheva- trop rouillée, 
| de 4 chamt I coles e e 2achyvnekv est 1 J ds N : 1erni £ 5 a-| 
la basiliq P | M. Bachynsky est l'un pes ma Di et à nos aspirants du 26| Tous les gros poissons ne vier 
St-Boniface — Dup) 1 derne, 2 membre s de la Légi ure 4 | prochain en faveur de la retraite | nent pas de l'Ouest, À preu 
| LE ARCS 2e BAR PT TT US Jongenpe, TL tut d'a fermée qui commence ce vendre-| lui qui nage bien près du Grand 
| rivees, ÆETIX verne 1 nanitobain, it dE 1e > d as Javi g » 
{ St-Boniface — ngalow moderne de | éd à AT y fs 1 ] 4 meute ons : Hide li soir, 10 novembre, Il n’est pas | Navigateur après avoir délaissé 
7 chambres, plus 1 chambre au sou- | POrC iu 1 eo a Cl iSCTIpl encore trop tard. Ceux qui au-|les honneurs des “petits degrés’ 
bassement. Chauffage à air chaud | de Fisher en, 1922, lorsque le gou-|;ajent le désir de participer à |Sire Roger T. aurait-il des aspi 
Prix, $8,500.00 y x » a £ u- |, 4 Aa” 4 è : ‘ L , 
st-Boniface — C ttage moderne de 4 M de 5 mod mire na is + pat cette retraite peuvent communi- | rations? En attendant, Gus refuse 
chambres: chauffage à air chaud.|voir. Deux autres ppp de | eu” | quer avec le Frère R.-A.-L. Mer-| de fléchir le genou devant le 
ri 5,80 > Me tie à »cord aus- . 
à di À ie 8 di und RE a lement nr rer un res AUS- l'cier ou avec la Maison des Re- | grand Sire 
St-Boniface — Bungalow ultra- r-| si long que le sien e premier aités ‘ue Langev slé- s , , 
ne de 5 chamt plus un grand at- | ANT D. L. Campbell et M traite 680, rue Langevin, télé “Après Tout” nous donne d'in 
tique et cha > de récréation au | dr + = CEMP , "+ | phone: 201 422. Il sera même pos- | téressants signes de vie. Nou: 
soubassement; chauffage à air cli- | Robert H. Mooney, respective- sible "EUX i ne ne nt faire |: sanis signes ! 
eme ge 50000 s ible à ceux qui ne peuvent faire | avouons avec le grand critique 
matisé automatique. Prix, $11,500.00. | ment représentants de Lakeside autrement de commencer cette fn q 
Norwood — Cottage ultra moderne de | et Virden. Mg. que Ave 4 vs en musique de St-Boniface que 
6 chambres, plus grande chambre | M Bachynsky ét nË aù CAES retraite le samedi matin. Lucien D. n'a pas l'accent suf 
dans la cave, beaux planchers de î acn; pen est né en Galici Initiati fisamment guttural pour 
chêne, chauffuge à air climatisé, ga- | orientale; il vint au Canada en nitiation FT t R a! pour pronon 
e Ex Ly 00. Doit être vu! 1906 et est actuellement âgé de Tout est en marçhe pour la Fr . Le germaniques. Tout 
| pou e appréci de so k 2 Fi “ » e néme son programme à 
Norwood — Cott ultra moderne de | 33 Le . Il Perur son éducation nm grande initiation conjointe du 26 | CKSB “Variétés Françaises’ 
$ chambres, « fage à air clima- | Galicie et à Brandon, Man. et | novembre prochain. Nous sommes Br inté pi vd ° 
tisé, grand lot garage, emplacement | enseigna dans le district de Fisher, | heureux de constater que le Con- | pe + + SRVST CRE Hg p Lucien 
idéal. Prix, $13,000.00, ———— seil Provencher et celui de St-| on se TL. pad F ee, pour 
S'adresser à | Boniface agiront de concert en|/"ener à bonne fin un débat avec 
Art. TOUGAS ou à A;3. Bot LANGER 9, 000 « communistes ette occasion. la rusée Mille B. Il s'est aplati 
190, avenue FProvencher : pee ins grande résistance! 
Tél: 208118 (bureau) 205 498 rés.)  COngédiés au Japon Nous prions tous nos membres | range gpéci ESS 
nt LUZ J ; ; ster fidèlement à la première BISTOURI. 
A VENDRE TOKYO I nce Kyodo ré nblée régulière du mois qui| 
St-Boniface — moderne de 4 lo- | VE:e que le ministre japonais des . lie u en nos salles lundi pro- 


F 


nts, € chacun avec | PTT, a demandé le congédiement Toutes les applications de- 
dep le 167 ustes et sympathi- | v né être soumises à cette assem- M. 1.-A.-M. 
: . naliei De La Giclai 
ar d rvices 
à n ministére Conseil Supréme e a 1C ais 
. > » nouvelle t A . Prêts d'argent 
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Chorale du Coliège - Orchestre 


Deux comédies - Une opérette 


Téléphone: 201 495 
vente également CHEZ HUOT 


Billets en vente au Collège — 
En 
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Le 


SÉANCE DES ANCIENS 


en l'honneur du R. P. Alfred BERNIER, S.J. jubilaire 


A 


©0-0-0-0-0-00-0-0- 


au PLAY HOUSE, le lundi 20 novembre, à 8 h. 30 p.m. 


vec les compliments de 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher, St-Boniface 


